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Le ministre de l'Intérieur,  Kamel Beldjoud, a affirmé,
vendredi, à Mila, qu’«à partir de ce soir, les familles touchées
par les deux tremblements de terre qui ont frappé la
wilaya seront évacuées et hébergées sous des tentes et
dans des structures pour jeunes». «Cette mesure est une
étape préliminaire pour mettre les citoyens hors de danger
après que leurs maisons aient été endommagées», a sou-
ligné le ministre au début d’une séance de travail tenue
au siège de la wilaya en présence de la ministre de la So-
lidarité nationale, de la Famille, Kaoutar Krikou, des autorités
locales et des représentants de la société civile, précisant

que «ces citoyens seront hébergés sous des tentes, dans
une auberge de jeunesse et de Maisons de jeunes». M.
Beldjoud a ajouté, au cours de la même séance de travail
qui s'est poursuivie à huis clos, avoir constaté les dégâts
occasionnés par ces deux tremblements de terre, mais le
dernier avis revient aux techniciens et spécialistes qui ont
présenté aujourd'hui les premiers résultats de leur inspection
tout en poursuivant actuellement leurs investigations»,
relevant que ce «travail doit être précis incluant toutes les
maisons impactées».

Lire en page 2
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Secousses teluriques à Mila : Les familles sinistrées évacuées
et hébergées sous des tentes et dans des structures pour jeunes
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Le déconfinement partiel
estival commence aujourd’hui

COVID-19

Un nouveau pas vers le déconfinement a été fait avec les mesures prises pour les 29
wilayas concernées par le confinement partiel : aménagement des horaires de

confinement partiel à domicile qui est maintenant de 23h00 au lendemain 6h00 du
matin et levée de l’interdiction de la circulation routière des véhicules particuliers, de

et vers ces 29 wilayas. Ces mesures applicables d’aujourd’hui 9 au 31 août 2020
entrent dans le cadre de la démarche progressive et flexible adoptée par les Pouvoirs
publics dans la gestion de la crise sanitaire, indique hier samedi un communiqué des

services du Premier ministre. Lire en page 2



Ces mesures applicables d’au-
jourd’hui 9 au 31 août 2020 en-
trent dans le cadre de la démarche
progressive et flexible adoptée
par les Pouvoirs publics dans la
gestion de la crise sanitaire, in-
dique hier samedi un communi-
qué des services du Premier mi-
nistre. 
En même temps, un dispositif sur
l'ouverture «progressive et contrô-
lée» des mosquées, à partir du sa-
medi 15 août 2020, est mis en
place.
L’allègement a été décidé par le
Premier ministre, en application
des instructions du Président Ab-
delmadjid Tebboune, données
lors de la réunion du Haut Conseil
de sécurité du 3 août 2020 et au
terme des consultations avec le
Comité scientifique de suivi de
l’évolution de la pandémie du Co-
ronavirus (Covid-19) et l’Autorité
sanitaire. 
Par contre, le Premier ministre a
prorogé la mesure portant inter-
diction de la circulation du trans-
port urbain collectif public et
privé durant les week-ends, dans
ces 29 wilayas, relève la même
source. 
Rappelons que les 29 wilayas
concernées sont : Boumerdès,
Souk Ahras, Tissemsilt, Djelfa,
Mascara, Oum El-Bouaghi, Batna,
Bouira, Relizane, Biskra, Khen-
chela, M’sila, Chlef,  Sidi Bel-
Abbès, Médéa, Blida, Bordj Bou-
Arréridj, Tipasa, Ouargla, Béchar,
Alger, Constantine, Oran, Sétif, An-
naba, Béjaïa, Adrar, Laghouat, El
Oued. 
Toutefois, «les walis peuvent,
après accord des autorités com-

pétentes, prendre toutes mesures
qu’exige la situation sanitaire de
chaque wilaya, notamment l’ins-
tauration, la modification ou la
modulation des horaires, de la

mesure de confinement à domicile
partiel ou total ciblé d’une ou de
plusieurs communes, localités ou
quartiers connaissant des foyers
de contamination», selon le com-

muniqué du Premier ministère,
ajoutant que «la levée ou le main-
tien du dispositif de confinement
dépendra ainsi de l’évolution de la
situation épidémiologique, dont
la stabilisation permettra aux Pou-
voirs publics d’envisager des me-
sures supplémentaires d’allége-
ment». A cette occasion, le gou-
vernement réitère ses appels aux
citoyens à «demeurer vigilants et
continuer à observer, avec rigueur
et responsabilité, les mesures
d’hygiène, de distanciation phy-
sique et de protection, qui de-
meurent la solution idoine pour
endiguer cette épidémie». 
En même temps, Le Premier mi-
nistre, Abdelaziz Djerad, a arrêté
un dispositif sur l'ouverture «pro-
gressive et contrôlée» des mos-
quées, à partir du samedi 15 août
2020, dans le «strict respect» des
protocoles sanitaires liés à la pré-
vention et à la protection contre
la propagation de l’épidémie du
Covid-19 et avec maintien de l’in-
terdiction d’accès aux femmes,
aux enfants de moins de 15 ans et
aux personnes vulnérables. 
De la même façon que les mesures
précédentes, celle-ci a été prise en
application des instructions du
Président Tebboune, données lors
de la réunion du Haut Conseil de
sécurité du 3 août 2020 et au
terme des consultations avec la
Commission de la fatwa du mi-
nistère des Affaires religieuses et
des Wakfs et le Comité scienti-
fique de suivi de l’évolution de la
pandémie du Coronavirus (Covid-
19). 
Un communiqué des services du
Premier ministère précise que
dans une première étape et dans
les 29 wilayas soumises au confi-
nement partiel à domicile, ne se-
ront concernées que les mos-
quées ayant une capacité supé-
rieure à 1.000 fidèles et
exclusivement pour les prières
du Dohr, Asr, Maghreb et Icha et
ce, durant toutes les journées de
la semaine, à l’exception du ven-
dredi où seules les prières du Asr,
Maghreb et Icha sont accomplies
et ce, jusqu’à ce que toutes les
conditions soient réunies pour
l’ouverture totale des mosquées
et ce, dans une deuxième étape».
Pour les 19 wilayas où le confine-
ment partiel a été levé, «les mos-
quées ayant une capacité supé-
rieure à 1.000 fidèles seront rou-
vertes à partir du samedi 15 août
2020 pour les cinq prières quoti-
diennes, durant toutes les jour-
nées de la semaine, à l’exception
du vendredi où seules les prières
du Asr, Maghreb et Icha sont ac-
complies». Enfin, pour les plages
et lieux de récréation et de dé-

tente, le Président Tebboune a
également instruit le Premier mi-
nistre de programmer leur «réou-
verture graduelle» aux citoyens,
en tenant compte de l'impératif
du respect des conditions sani-
taires. 

Lakhdar A.

Voir Internet
www.lnr.dz.com

actuel Chiffre du jour
621 ressortissants algériens rapatriés à bord de 2 avions 
en provenance de Paris en 48h

Covi-19

Le déconfinement partiel estival
commence aujourd’hui

Secousses telluriques 
à Mila
Les familles sinistrées
évacuées et hébergées
sous des tentes et
dans des structures
pour jeunes

Le ministre de l'Intérieur, des
Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire,
Kamel Beldjoud, a affirmé,
vendredi, à Mila, qu’ «à partir
de ce soir, les familles tou-
chées par les deux tremble-
ments de terre qui ont frappé
la wilaya dans la matinée d’au-
jourd’hui seront évacuées et
hébergées sous des tentes et
dans des structures pour
jeunes».
«Cette mesure est une étape
préliminaire pour mettre les ci-
toyens hors de danger après
que leurs maisons aient été
endommagées», a souligné le
ministre au début d’une
séance de travail tenue au
siège de la wilaya en présence
de la ministre de la Solidarité
nationale, de la Famille et de la
Condition de la Femme, Kaou-
tar Krikou, des autorités lo-
cales et des représentants de
la société civile, précisant que
«ces citoyens seront hébergés
sous des tentes, dans une au-
berge de jeunesse et deux
maisons de jeunes».
M. Beldjoud a ajouté, au cours
de la même séance de travail
qui s'est poursuivie à huis
clos, avoir constaté les dégâts
occasionnés par ces deux
tremblements de terre, mais le
dernier avis revient aux techni-
ciens et spécialistes qui ont
présenté aujourd'hui les pre-
miers résultats de leur inspec-
tion tout en poursuivant actuel-
lement leurs investigations»,
relevant que ce «travail doit
être précis incluant toutes les
maisons impactées».
Faisant savoir que ces spécia-
listes seront appuyés à partir
de ce soir par de nouvelles
équipes pour achever le
contrôle des habitations dans
un court laps de temps, le mi-
nistre a évoqué un accord
entre son ministère et celui
des Travaux publics concer-
nant l'envoi d'un bureau
d'études spécialisé, samedi,
dans la wilaya de Mila pour
examiner les dégâts causés
au niveau des routes des
quartiers affectés et entre-
prendre les vérifications né-
cessaires.
Le ministre de l'Intérieur, des
Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire a
déclaré dans le même
contexte qu’ «une fois le travail
des équipes techniques
achevé, toutes les mesures
nécessaires seront prises».  

Agence

Un nouveau pas vers
le déconfinement a
été fait avec les me-
sures prises pour les
29 wilayas concer-
nées par le confine-
ment partiel: aména-
gement des horaires
de confinement par-
tiel à domicile qui est
maintenant de 23h00
au lendemain 6h00
du matin et levée de
l’interdiction de la
circulation routière
des véhicules parti-
culiers, de et vers ces
29 wilayas.

n Le gouvernement réitère ses appels aux citoyens à «demeurer vigilants et continuer
à observer les mesures d’hygiène et de distanciation physique. (Photo : D.R)
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9.165 hectares ravagés entre le 1er juin
et le 3 août
La direction générale des Forêts (DGF)
a enregistré, entre le 1er juin et le 3
août en cours, 1.283 foyers d'incendie
ayant parcouru une superficie globale
de plus de 9.165 hectares (ha), a appris
l'APS auprès de la Direction.

feux de forêts
Une expérience pilote de culture 
de la citronnelle et de la Stevia
Des résultats «encourageants» reflétés par un «bon
rendement» ont été obtenus dans une expérience
pilote pour développer la culture de la citronnelle et
de la Stevia au niveau d’une exploitation agricole
privée dans la daïra d’El-Hedjira (100 km au nord
d’Ouargla), a-t-on appris mercredi de l'initiateur de
l'expérience.

ouargla
Le confinement adaptés de 23h00 à
06h00 pour 29 wilayas
Les horaires de confinement partiel à domicile ont
été adaptés de 23h00 au lendemain 6h00 à partir
de dimanche 9 août jusqu'au 31 du même mois
pour 29 wilayas, indique samedi un communiqué
des services du Premier ministre.

covid-19

La 3e étape de l'opération de rapatriement des Algériens bloqués à
l'étranger en raison de la propagation du covid-19, a permis à 621
ressortissants algériens de rentrer au pays. Ils sont arrivés à l’Aéroport
international d'Alger Houari Boumediene le 4 et le 5 août en cours à bord
de deux avions en provenance de Paris, selon le porte-parole du
ministère des Affaires étrangères, Abdelaziz Benali Cherif. Le programme
actualisé des vols restants dans le cadre des opérations de rapatriement
jusqu'au 16 août en cours comporte plusieurs vols en provenance de
Washington, de Johannesburg, de Dubaï, d'Istanbul (Turquie), de Doha
(Qatar), du Koweït, de Paris (France), de Khartoum (Soudan), de Jeddah
(Arabie Saoudite), de Londres (Royaume-Unis), de Beyrouth, de Montréal
(Canada), de Dubaï (Emirats arabes unis), de Nouakchott (Mauritanie).
Selon la même source, «des modifications pourraient être apportées à ce
programme en raison des déclarations administratives et sanitaires, des
autorisations des administrations d'aviation des différents pays et des
différentes procédures d'ouverture et de fermeture de l'espace aérien. On
sait que le Président Abdelmadjid Tebboune a donné instruction de
rapatrier tous les ressortissants algériens bloqués à l'étranger à cause du
Coronavirus (Covid-19) et de n’abandonner aucun Algérien dans cette
situation. Les Services du Premier ministre ont assuré, à ce propos, que
«nos représentations diplomatiques et consulaires seront mobilisées tous
les jours de la semaine pour l’encadrement de cette opération et pour
assister et aider les citoyens concernés jusqu’à leur retour au pays». 
Les citoyens inscrits pour le rapatriement sont avisés et contactés par les
postes diplomatiques et consulaires par e-mail et par SMS.  Mais une
question de communication et de coordination institutionnelles semble
avoir altéré la bonne réussite d’opérations qui devaient donner la
mesure des capacités de l’Algérie à organiser les rapatriements. La
situation des Algériens bloqués à l’étranger a été marquée  par le
désespoir, l’épuisement extrême physique et psychologique, aggravés
par une situation financière au plus bas, proche de la mendicité. Il y
avait des personnes souffrant de maladies chroniques qui n‘avaient plus
les moyens pour renouveler leurs médicaments, des mères qui
n‘arrivaient plus à  nourrir leurs enfants, etc…
Souvent, les responsables concernés par la situation de nos ressortissants
à l’étranger ne répondaient ni à leurs messages ni à leurs appels
téléphoniques. On ne sait pas ce qui est prévu pour suivre les rapatriés
après la fin du confinement de 7 jours et leur arrivée  leurs domiciles.  

L. A.

Algériens bloqués à l’étranger :
Poursuite du rapatriement
jusqu’au 16 août



En effet, il n’y a pas que les inves-
tisseurs  qui temporisent après la
reprise des prix au plus haut ni-
veau depuis cinq mois, atteignant
plus de 45 dollars le baril, la se-
maine dernière, mais aussi  les
pays producteurs, notamment, si-
gnataires de la Déclaration de Co-
opération se donnent du temps
avant de prendre de nouvelles dé-
cisions concernant l’application
de la 3ème phase de l’Accord Opep+.
Pendant trois mois, les pays si-
gnataires de cette convention ont
remplis leurs obligations au titre
de l’Accord Opep+  et avaient pro-
cédé, en effet, à de fortes  réduc-
tions de leur production d’or noir,
et ce, jusqu’au mois de juillet.  
Depuis la fin du mois de juin, les
poids lourds de la production pé-
trolière ont  remonté leurs vo-
lumes de production progressive-
ment. Sans surenchère, les spé-
cialistes du secteur craignent
l’effondrement du marché à nou-
veau sous la pression de la relance
de la guéguerre entre les Etats-

Unis et la Chine ainsi que la crois-
sance des tensions régionales, no-
tamment, en Libye.
Ces derniers jours, les cours du
pétrole ont repris malgré les
craintes de l’offre excédentaire
avec la relance de la production
aux niveaux d’avant la signature
de l’Accord Opep+. Cependant,
les spécialistes du domaine crai-
gnent la  déstabilisation du mar-
ché, durant les prochains jours
en raison de la persistance de la
pandémie du Covid-19, la hausse
des tensions sino-américaines qui
reviennent au front ainsi que le
risque de l’intervention armée en
Libye. 
Le bras de fer entre la Turquie et
l’Egypte créant un cercle vicieux
où les mandataires se préparent,
probablement à un affrontement
militaire. 

La persistance de la crise sanitaire
qui a mis l’économie mondiale à
genoux n’a fait qu’aggraver la si-
tuation financière des pays du
monde. L’effondrement des in-
dices boursiers et la faillite des
franchises à travers le monde ont
anticipé les effets financiers per-
vers de l’économie mondiale, fra-
gilisant davantage l’économie des
pays dépendant de la rente pétro-
lière, à l’instar de l’Algérie, l’Egypte
et l’Irak…
Le redressement des cours de l’or
noir sur le marché, ces derniers
jours sur fond de reprise de la de-
mande et de la chute des sur-
stocks américains, redonnent un
léger espoir aux majors pétroliers
dans un contexte contrasté par la
relance des hostilités entre Pékin
et Washington et au Moyen-Orient
après les explosions qui ont éclaté

mercredi dernier au Liban, détrui-
sant le port principal du pays et
dans la région.  En plus du préju-
dice causé à l’économie mondiale
globalement, l’impact a été sup-
porté, également, par les grands
groupes pétroliers qui sont restés
attentifs à l'évolution de la pan-
démie de Covid-19 et du marché
des matières premières.  
Plusieurs  grandes compagnies
pétrolières et gazières ont annoncé
récemment  des pertes gigan-
tesques estimées à des dizaines
de milliards de dollars, ce qui les
a contraint à s’adapter rapidement
à la situation afin d’éviter de dis-
paraître face aux sombres pers-
pectives qui s’annoncent.
Cinq plus grands groupes pétro-
liers privés,  «British Petrolium
(BP), Chevron, ExxonMobil, Royal
Dutch Shell et Total  ont subit plus
de 53 milliards de dollars de pertes
nettes au total au deuxième tri-
mestre», selon leurs résultats pu-
bliés ces derniers jours dans les
médias locaux de leur pays.  Ces
pertes se répercuteront sur leurs
investissements dans les pays
étrangers, à l’instar de l’Algérie.
Toutefois, pour l’instant, la ques-
tion n’a pas été évoquée en Algé-
rie.  
Les opérateurs pétroliers demeu-
rent prudents face aux tensions
sino-américaines grandissantes.
En attendant la réunion mensuelle
des pays de l’Opep et non-Opep,
le marché pétrolier change de cap
régulièrement. Il n’a pas encore
atteint le niveau de stabilité es-
péré.

Samira Takharboucht
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Un décret pour
l’organisation
des pécheurs 
artisans en coopératives
Le ministre de la Pêche et des
Ressources halieutiques, Sid
Ahmed Ferroukhi a fait état, jeudi
à Boumerdes, d'un «travail en
cours» pour la préparation et la
promulgation d'un décret spécial
pour l’organisation des pêcheurs
artisans sous forme de
coopératives professionnelles dans
les différentes filières de la pêche.
Dans une déclaration à la presse, à
l’issue d’une visite d’inspection de
projets et d’infrastructures de
pêche à Dellys (Est de la wilaya),
M. Ferroukhi a annoncé
l'élaboration en cours d'un «décret
spécial concernant l’organisation
des pêcheurs artisans sous forme
de coopératives avec l'association
de la société civile. Soulignant que
le décret en question s’inscrit dans
le cadre du programme d’action du
Gouvernement et qu’il peut être
élargi pour comprendre le
domaine de l’aquaculture, le
ministre a estimé que cette mesure
(la création des coopératives) est
«un mécanisme collectif qui
englobe les opérateurs dans le
domaine (de différents volumes)
possédant les capacités humaines
et matériels pour exercer dans ce
cadre».
Contrairement aux associations
professionnelles de pêche qui
activent actuellement, ces
coopératives, ajoute M.Ferroukhi ,
revêtent «un caractère
économique et commercial» qui
permettra à ses affiliés d’investir
dans le domaine, outre la
production et la
commercialisation. Une réflexion
est en cours pour l'introduction de
facilitations juridiques pour cette
nouvelle organisation afin qu’elle
soit «opérationnelle, réalisable sur
le terrain et facile d’accès pour les
bénéficiaires», notamment les
professionnels concernés, a relevé
le ministre. Il a insisté, dans ce
sens, sur la nécessité de proposer
des formules juridiques pour
«intégrer» l’ensemble des
professionnels et artisans, sans
exclusive, y compris des petits
métiers dans la nouvelle
réglementation. Lors de cette visite
d’inspection à la ville de Dellys, M.
Ferroukhi a fait le constat des
travaux de volontariat menés au
niveau de l’abri naturel de pêche
artisanale «El Koss» et inspecté
l’Ecole de formation des pêcheurs
au niveau du vieux port de la
même ville. Après avoir écouté un
exposé sur l’activité de cet espace
de formation, le ministre a présidé
une rencontre avec les
professionnels et les artisans, au
cours de laquelle il a répondu aux
différentes préoccupations des
pêcheurs, avant de remettre la
décision d’agrément à
l’association «Pêche et loisirs -El
Koss-» et d'honorer la famille du
vice-président de la Chambre
algérienne de la pêche et de
l’aquaculture (CAPA), le défunt Ali
Boulissia, et nombre de pêcheurs.

Agence

Déclaration

PÊCHE

Vaste mouvement
dans le corps des
présidents et procu-
reurs généraux près
les cours de justice
Le Président Abdelmadjid Teb-
boune a procédé jeudi à un vaste
mouvement dans le corps des
présidents et procureurs géné-
raux près les Cours de justice
comprenant des nominations, des
magistrats appelés à occuper
d’autres fonctions, et des fins de
fonctions, indique un communi-
qué de la Présidence de la Répu-
blique. Pour le corps des prési-
dents de Cours de justice, le
mouvement a porté sur la nomi-
nation de 17 présidents, le trans-
fert de 18 autres et des fins de
fonctions pour 17 présidents de
Cours de justice.
Pour les procureurs généraux, le
communiqué fait état de la nomi-
nation de 18 procureurs géné-
raux, le transfert de 17 autres, et
des fins de fonctions pour 19 pro-
cureurs généraux. Il a été égale-
ment mis fin aux fonctions de 
M. Taleb Mohamed en sa qualité
de commissaire d’Etat près le tri-
bunal administratif de Ghardaïa,
appelé à occuper une autre fonc-
tion.
«Plusieurs normes ont été prises
en ligne de compte dans ce mou-
vement en vue de donner un
nouveau souffle à l’action judi-
ciaire, améliorer le service public
de Justice, et la reconsidération
des fonctions qualitatives dans le
corps de la justice», a indiqué le
communiqué.

Agence

B R È V E

En attendant la réunion
d’évaluation de l’Opep+,
les prix du pétrole sur le
marché mondial sont bien
orientés depuis quelques
jours. Cependant, les
risques d’une rechute sont
toujours omniprésents. Il
faut être préparé et res-
ter vigilant. 

Les pays producteurs 
«plus prudents et préparés»

nEn attendant la réunion mensuelle des pays de l’Opep et non-Opep, le marché
pétrolier change de cap régulièrement. (Photo : D.R)

Maintenir la rigueur dans la contre le coronavirus

La santé publique à l’épreuve des mesures sanitaires

La croissance des tensions sino-américaines menacent le marché pétrolier

L’Algérie s’apprête à rouvrir progres-
sivement ses plages, ses parcs de
loisirs et ses mosquées au grand pu-
blic, après près de cinq mois de fer-
meture. Cette décision intervient
après quelques jours de l’annonce
du ministre de la Santé, de la Popu-
lation et de la Réforme hospitalière,
Abderrahmane Benbouzid de la sta-
bilité de la situation dans les hôpitaux
et le recul du nombre de patients
admis en réanimation, mais égale-
ment, l’engagement de l’Etat a ache-
terle vaccin quel que soit son coût.
Malgré cette amélioration enregistrée
ces derniers jours, les épidémiolo-
gistes craignent un rebond des conta-
minations au Covid-19 à cause du
non-respect des mesures barrières,
notamment, dans les lieux publics
hautement fréquentés. Des mesures
strictes suivront et seront appliquées
pour contraindre les citoyens à se
conformer au port du masque, mais
aussi de la distanciation physiques.
Les pouvoirs publics ont, d’ailleurs,
averti toute personne contrevenante
d’être sévèrement sanctionnée.
C’était d’ailleurs le cas de plusieurs
commerçants qui ont  bafoué les dis-
positions  de prévention et de sécu-
rité imposées par l’Etat pour lutter

efficacement contre la progression
du Covid-19. Dans Alger, la capitale,
le nombre des commerçants qui ont
vu leurs commerces mis sous scellé
à dépassé les 10.000 cas. Les direc-
tives des wilayas étaient claires quant
à la transgression des mesures bar-
rières. 
En même temps, il y a ceux qui ap-
pliquent  conformément les direc-
tives des walis et refusent l’accès à
leurs clients, récalcitrants au port du
maque. C’est cette conscience col-
lective constatée sur le terrain qui
motive les pouvoirs publics à rouvrir
les espaces publics, à condition de
respecter les mesures barrières. Une
décision tant attendue par les ci-
toyens. D’où l’interrogation de cer-
tains spécialistes de la santé quant
à la décision de la réouverture de
ces lieux publics ?  Sachant que
depuis le début de la pandémie,
ces mêmes spécialistes ne cessent
de lancer des messages d’alerte
sur l’aggravation de la situation en
raison de l’indiscipline et irrespon-
sabilité de nombreuses personnes,
notamment, en milieu familial.  Le
retour progressif à la vie normale
est inévitable, tout en maintenant
le même seuil de vigilance et de ri-

gueur de la part des autorités qui
ne devraient pas cautionner les
dépassements et violation des me-
sures de sécurité. Des sanctions
qui ont contraint plusieurs per-
sonnes à se conformer aux règles
de confinement et de sécurité. Ce
qui a permis de réduire, un tant
soit peu, le nombre des contami-
nations au Covid-19, mais surtout
des hospitalisations. Dans une ré-
cente déclaration, le Directeur des
structures de proximité au minis-
tère de la Santé, Dr Faouzi Bena-
chenhou a  indiqué que «taux d'oc-
cupation des lits au niveau national
est passé de plus de 85% en juin
dernier à 40% ces derniers jours,
contre 36% pour les cas atteints
de Coronavirus admis en réanima-
tion». A  l’effort des services de sé-
curité de veiller au respect des
règles de prévention, s’ajoute ceux
de l’Etat qui s’emploie à l’acquisi-
tion d’un vaccin anti-Covid-19 d’ici
la fin de l’année. Avec l’annonce
de la Russie du lancement des pre-
miers enregistrements dès le 12
août en cours, l’Algérie ne cache
pas son optimisme quant à la vac-
cination de 75% de sa population.

Samira Takharboucht



D
ésormais le concept de
«guerre hybride» n’est plus
l’apanage des conflits de
basse intensité. Il rentre dans
les zones inconnues de la lo-

gique de la dissuasion quasi-nucléaire,
explorant le champ de bataille des
faillites de la sécurité industrielle en au-
tant de théâtres opérationnels pour dé-
faire l’adversaire, lorsque toutes les
autres options, y compris celles des pres-
sions par la dette ont été épuisées.
L’échelon gigantesque de la déflagration,
cherche de toute évidence à frapper de
sidération le Peuple Libanais, les peuples
arabes et iraniens, en escomptant pro-
voquer une paralysie de sens et d’intel-
ligence des luttes populaires dans cette
région cruciale pour l’exercice de la do-
mination mondiale. La stupéfaction qui
a saisi notre peuple arabe au Liban n’est
pas le simple résultat d’une menace bran-
die contre des frères en dignité. C’est
l’annonce d’une nouvelle phase des
agressions impériales transformant la
politique de la canonnière du XIXème siècle
en des actions subversives, des sabo-
tages en tous genres, déguisés en inci-
dents, apanages anodins du XXIème siècle.
Toutes proportions gardées nous l’avons
expérimentée en Algérie. L’attaque de
l’usine de gaz de Tiguentourine le 16 Jan-
vier 2013 était de même nature et aurait
pu se conclure par la pulvérisation du
site industriel en un immense champi-
gnon de sable s’élevant dans notre désert
comme nous observâmes, celui du ni-
trate d’ammonium en mélange de va-
peurs d’eau de mer, qui a déferlé sur
Beyrouth martyrisée. 
Lorsque l’armée américaine a projeté le
film «La Bataille d’Alger» dans l’audito-
rium du Pentagone le 27 aout 2003, il ne
s’agissait pas seulement d’en tirer des le-
çons pour éviter les erreurs de l’armée
française coloniale durant notre guerre
de libération nationale en Irak et en Af-
ghanistan. En réalité la pensée straté-
gique US est d’une agilité exceptionnelle.
L’œuvre de Gillo Pontecorvo était une
illustration didactique en appui d’une
réflexion théorique en cours, au sein des
hautes sphères de leur Etat-Major, en
une intégration progressive de la puis-
sance du mode opérationnel de la gué-
rilla dans le dispositif multidimensionnel
de leur machine de guerre. 
En appui de la théorie du «chaos
constructeur», les penseurs anglo-saxons
des conflits (et non pas des guerres, la
différence est essentielle) embrassent
l’ensemble des sciences humaines en
autant d’instruments pertinents au ser-
vice de leur domination sans partage
sur le monde. 
La guerre n’est plus un terrain d’expéri-
mentation des seules technologies
comme elle le fut pour la division Condor
d’Hitler bombardant le 27 avril 1937, les
républicains espagnols à Guernica, petite
commune située en Pays Basque. L’avia-
tion nazie y avait lancé en une première
de sinistre mémoire, ses stukas, célèbres
avions bombardiers allemands qui pi-
quèrent, toutes sirènes hurlantes, pour
ajouter à la destruction des bombes lar-
guées, l’effroi glacial des sons stridents
proclamant la mort, additionnant à l’art
martial des troubles psychologique pa-
ralysant. De nos jours, le seul imperium
de ce monde militarise tout ce qu’il
touche. Qu’une société exprime des dif-
férences confessionnelles, les voici es-
sentialisées pour fragiliser de l’intérieur
les Nations les plus solides. 
Qu’une administration soit défaillante

(celle des Postes et Télécommunications
dans notre pays semble découvrir avec
stupéfaction l’utilité des modes de paie-
ment électroniques, retardés depuis des
décennies par qui ? ) et voilà que sont
jetés à bas les efforts laborieux de l’ac-
tion présidentielle en reconstructions
fécondes. 
Sans trop de dommages pour cette fois-
ci, si ce ne sont des retards que la réac-
tion prend soin de poser comme autant
d’embûches sur le chemin du redresse-
ment national. Et la prochaine fois, et la
fois d’après et la énième fois, qu’est-ce
qui nous attendra au sortir de cette
guerre d’usure que l’ANP est en mesure
de parfaitement comprendre lorsqu’elle
la rapproche de celle qu’elle fut
contrainte de mener aux côtés des
troupes égyptiennes sur le front israélien
? 
Des émeutes dans tout le Pays à bout de
patience de l’incurie administrative or-
donnée par qui ? La bureaucratie en Al-
gérie n’est pas le signe d’une inefficience
technique de l’Etat. Elle est de nature
politique. Elle exprime sa solidarité
d’avec le système de la rente pétrolière
et des fractions hégémoniques au sein du
régime qui la conduisent en affranchis-
sement aussi bien de l’impôt que de l’as-
sujettissement contraignant des de-
mandes sociales citoyennes. 
Ainsi se réalisent les déstabilisations
modernes. Il ne s’agit plus d’infiltrations
et de parachutages d’armes au Cap Sigli,
en décembre 1978, s’appuyant à l’époque
sur un ingénieur des eaux et forêts. Nous
assistons à des alignements habiles des
frustrations populaires en autant de
coups portés sous la ceinture de l’ac-
tion présidentielle. 

Le champignon des 
«libaniaiseries»…
Les ennemis lointains qui ont érigé dettes
et hypothèques en un instrument de
combat suprême contre l’axe de la ré-
sistance au Liban - c’est à dire les pa-
triotes chiites, sunnites et chrétiens qui
ont su dépasser leurs différences reli-
gieuses pour bâtir un Etat de l’unité na-
tionale- alliés à la félonie de ceux qui ont
allumé l’étincelle de la mèche des stocks
de nitrate d’ammonium; n’avaient qu’un
seul objectif. Il fut exprimé tout sourire
par le Président de la République fran-
çaise en tournée dans une capitale dé-

vastée du Machrek aujourd’hui, demain
à ne Dieu ne plaise du Maghreb… Plier
les livres comptables de la banque cen-
trale libanaise à un audit financier du
FMI, restructurer sa dette d’un montant
de 92 milliards de dollars (soit 170% de
son PIB) si bien entendu «la classe poli-
tique» consentait, habilement, à isoler
le Hezbollah. 
En filigrane, il s’agit pour Paris en perte
incontrôlée du Liban, de réfuter toute
la construction issue des dernières élec-
tions démocratiques, pour la découvrir
subitement en œuvre anti-confession-
nelle d’un «système politique archaïque
et corrompu». Le confessionnalisme ne
gênait pourtant personne et surtout pas
les laïques au sortir de la seconde guerre
mondiale lorsque les maronites domi-
naient outrageusement la scène poli-
tique du Levant... Mais, il n’y a là rien de
bien nouveau. Le Cheikh Nasrallah qui ne
parle jamais pour ne rien dire avait déjà
publiquement évoqué des propositions
américaines aux fins de «reprofiler» la
dette libanaise pourvu que le gouverne-
ment de Saad El Hariri aux affaires à
l’époque, se mette à décrédibiliser puis
à évincer le Hezbollah des positions d’in-
fluence qu’il détient au sein de l’appareil
d’Etat, en particulier au cœur de l’orga-
nisation sécuritaire et du principal port
du Pays. 
N’est-ce pas pour cette raison précise
que l’ancien Premier Ministre Saad El
Hariri, fut détenu en Arabie Saoudite par
un jeune Prince impatient de démontrer
aux américains l’efficacité de sa fougue,
à contrario de ce qui est souvent décrit
par des commentateurs spécieux comme
un renoncement de ses ainés, en justifi-
cation d’un coup d’Etat blanc rampant
qui cache mal ses sources d’inspiration ? 
Le syndrome de l’assassinat du grand
roi Fayçal n’en finit pas de traumatiser la
classe politique saoudienne, autre
exemple d’action psychologique de
grande efficacité assurant la vente et
l’après-vente.

La salade des 
«algérianiaiseries» !
C’est le «Jérusalem Post» de jeudi dernier
qui s’évertue à faire passer pour scan-
daleux la mainmise du Hezbollah sur l’in-
frastructure vitale qu’est le port de Bey-
routh, en dénonçant «le terminal spécial
où des armes en provenance d’Iran» se-
raient régulièrement déchargées pour
ensuite être envoyées dans les dépôts de
la seule armée qui infligea une défaite cin-
glante en 2006 à «l’entité sioniste». 
Cela n’empêche absolument pas le Pré-
sident américain d’affirmer sibyllin que
«ses généraux lui ont dit qu’il s’agissait
probablement d’un attentat» alors que la
radio de l’armée israélienne, Galeï Tsahal,
ne cesse de répéter un argument à la sé-
mantique étrangement juridique, en af-
firmant «qu’il n’y a pas de lien entre l’ex-
plosion à Beyrouth et Israël», comme si
elle mettait au défi les libanais et leurs al-
liés de prouver par un faisceau de
preuves irréfutables son implication
réelle. Jusqu’aux aides israéliennes pro-
posées «spontanément», en gage de
bonne foi, sans aucunes conditionnalités
que Trump l’évangéliste se charge sans
trop se prier de décliner sentencieuse-
ment. 
Ainsi est-il plus aisé à Washington de
prétendre que cela n’était pas faute
d’avoir prévenu le Liban d’une catas-
trophe à laquelle cette terre martyre
s’exposait, en cas de refus de la main si
généreusement tendue… «Une paix des

braves» en quelque sorte contre le Hez-
bollah comme celle qui fut proposée hier
par De Gaulle contre l’ALN. D’autres
temps, d’autres moyens, mêmes arro-
gances et mêmes «libaniaiseries» néo-
coloniales en échos des «algérianiaise-
ries» coloniales d’hier.
L’arme secrète, ce ne sont plus les contin-
gents «d’Expeditionary Marines Units»,
dont 259 furent décimés le 23 octobre
1983 à l’aéroport international de Bey-
routh par le Djihad Islamique et dont les
services américains ont toujours rêvé
de se venger de manière… spectaculaire. 
C’est désormais la capacité à jouer des
faiblesses de l’adversaire, de son inor-
ganisation, de son manque d’anticipa-
tion, de ses impasses politiques en ex-
clusions de communautés sociales di-
verses, de sa propension ou pas à
intégrer les femmes dans l’activité poli-
tico-économique du pays, de son traite-
ment des immigrants, de l’obligation qui
lui est assignée de ne plus interdire un
étendard amazighe de la sécession érigé
en droit inaliénable en attendant la ma-
turation de dynamiques ouvertement
fractionnelles qui inciteront les pyro-
manes des temps nouveaux, lointains et
intimes, à incendier tout ce que les gé-
nérations précédentes ont difficilement
préservées, à commencer par les forêts
d’oliviers des ancêtres, de pins, de liège
et de palmiers. 
Il faut un très haut degré de conscience
de responsabilité historique pour tra-
vailler sans relâche au rapprochement
des points de vue arabes au sein de la
Ligue du même nom pour aider le Liban
en convergences solidaires avec cette
capitale vibrante d’intelligence, en rap-
prochements actifs des armées arabes en
direction de l’Armée Nationale Libanaise
pour l’aider à se relever de cette explo-
sion ravageuse visant à atteindre son es-
prit de résistance plutôt que les corps en-
sanglantés par des éclats de verre insi-
gnifiants. 
Nous encourageons l’action du Prési-
dent du Parlement national algérien, Si
Chenni en réaction active au profit du
Parlement libanais, mais encore plus, la
communication téléphonique du Chef
d’Etat-Major de l’ANP Saïd Chanegriha en
direction de son homologue libanais Jo-
seph Aoun pour dire l’amitié indéfec-
tible des armes des deux pays. 
Il faut aider le Liban à reconstruire son
Port. Nous pouvons puissamment y
contribuer car nous produisons les ma-
tériaux de construction nécessaires à la
remise en ordre du commerce souverain
du Liban combattant. N’est-ce pas là une
belle mission initiale pour l’Aldec, cet
organisme de la coopération internatio-
nale ? Le président de la République en
ordonnant l’envoi d’un bateau chargé
de matériaux de construction à cet effet,
tranche avec l’aide internationale qui
pour beaucoup exclue la reconstruction
du domaine humanitaire, pour l’assortir
de conditionnalités dictées par Tel Aviv. 
Bien plus de bateaux chargés de la terre
ensanglantée de nos moudjahidine de
l’Algérie des chouhada transformée en ci-
ment et en acier, pour voir émerger des
quais modernes à même de permettre
aux frères en espérance d’importer tout
ce qui leur chante en dépit des obstacles
ennemis. Et prendre grand soin du nôtre
- le port d’Alger des risques industriels
patents - dont nous avons bien impru-
demment confié la gestion à une société
émiratie… La plus grande de toutes les
«libaniaiseries» !

Brazi

Beyrouth, Guernica des temps nouveaux
Liban
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L’explosion, suivie d’un
effet de souffle compa-
rable à celui d’une
bombe atomique qui a
secoué mardi dernier la
capitale du Liban, n’a
pas été ressentie uni-
quement jusqu’à
Chypre. En réalité, elle
a frappé de plein fouet
les sentiments à vifs de
tous les Arabes qui
prennent conscience de
la signification réelle
d’un évènement d’une
amplitude sans précé-
dent depuis 1945. 
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Feux de forêts : 9.165 hectares ravagés
entre le 1er juin et le 3 août

I N F O S
E X P R E S S

Hocine mezali est journaliste et écrivain,
il est né par un mois de mars 1938 (82
printemps) à Bordj Menaïel dans une
ruelle que l’on surnomme « le quartier
latin ». Outre sa carrière de journaliste, il
a à son actif des publications dont «Alger,
32 siècles de l’histoire» (ENAG) et «Fe-
rhat Abbès, un homme, un visionnaire».
Il compte parmi les journalistes qui ont
contribué à la création de la presse algé-
rienne avec une longue carrière dans les
organes officiels en y faisant ses premiers
pas en 1963 après le recouvrement de
l’indépendance dans le périodique l’«Ou-
vrier algérien» affilié à l’UGSA ( Union gé-
nérale des syndicats algérien, puis repris
par l’UGTA. Hocine Mezali a apporté sa
pierre à l’édifice en participant à l’effort
de construction des structures clés. Il a
suivi en Algérie des études normales de
droit et de philosophie. Tout jeune, il
commence une carrière à rebondisse-
ment dans le journalisme, un métier pour
lequel il avait une grande passion,
d’ailleurs, il faut le reconnaitre, Hocine Me-
zali l’a echappée belle durant la période
coloniale car la France coloniale assassi-
nait les intellectuels issus de la frange,
celle que l’on surnomme les  «indigènes».
Une fois l’indépendance acquise, Hocine
Mezali se retrouve avec une dizaines de
journalistes au quotidien El Moudjahid, un
organe de presse lancé juste après le
coup d’Etat de Houari Boumédiène sur
Ahmed Benbella. Hocine faisait partie de
la crème des meilleurs journalistes algé-
rien avec les Nourredine Nait Mazi, Halim
Mokdad, Kamel Belkacem, Mansouri,
Ayad, sans oublier Hocine Mezali, ce der-
nier a travaillé à l’APS, à El Moudjahid, à
la Revue africaine, c’est l’un des pion-
niers de la presse durant la période post-
indépendance. Il est l’enfant chéri du tout
Bordj Menaïel, il suffit de s’assoir à côté
de lui et lui parler de sa ville natale et, tout
de suite la boite à mémoire s’ouvre pour
vous relater son enfance, sa jeunesse, les
moments de vendanges avec le sécateur,
les colons du nom de Arbès Magnani de
la famille Georgo, des Marius  et autres. Il
se rappelle des frères Toumi Hadi et
Mahdi, tous deux assassinés par l’armée
coloniale sous la mitraille des tueurs du
onzième régiment de choc, un régiment
d’élite spécialisé dans l’élimination des

élites indigènes. Hocine Mezali s’est tou-
jours souvenu du tumultueux commis-
saire de la police municipale, le dénommé
Fornès, qui dès que les sécateurs des vi-
gnerons rejoignaient les remises, s’im-
provisait percepteur principal, il se rap-
pelle de son enfance difficile et de la ré-
volte contre l’injustice coloniale, d’ailleurs,
il s’en est aperçu dans son cursus scolaire.
Il avait fait l’école primaire dans sa ville na-
tale où tout de suite il s’était imposé
comme le meilleur élève de la classe et
comme à Bordj Menaïel il n’ y avait pas de
collèges et de lycées, il dut quitter son
tout Bordj Menaïel dans des conditions
très difficiles, car les moyens n’existaient
pas. Mais il dut s’accrocher pour réussir
son cursus universitaire, un véritable par-
cours de combattant : Mezali hocine a tel-
lement écrit tout au long de sa vie, il était
normal pour lui d’aboutir à l’écriture de
romans sur l’histoire de faire des livres, il
a commencé avec la collaboration de
Yacef Saadi sur le scénario de la Bataille
d’Alger.
Hocine Mezali porte une grande estime
pour le regretté Ferhat Abbès puisque
son regretté père était membre de
l’UDMA, Hocine Mezali faisait partie du
journalisme naissant, il allait faire les re-
portages à l’extérieur puisqu’il a été sou-
vent correspondant de guerre et a tra-
vaillé dans des conditions minimales que
les professionnels à l’extérieur qui eux
avaient tout à leur disposition, malgré
cela, Hocine est un patriote et un nationa-
liste hors du commun, qui aimait et ado-
rait son pays, l’Algerie par dessus de tout.
Hocine Mezali est une fierté pour la ville
de Bordj Menaïel, c’est un grand mon-
sieur avec un grand «M», qui aime sa ville
natale, il venait souvent se ressourcer
dans la demeure familiale située en face
de la brigade de gendarmerie, malheureu-
sement  lorsque les parents nous quittent,
rien n’est plus comme avant : Omar Me-
zali, le tout jeune, celui que l’on surnom-
mait «Elvis Presley »  a succombé en 2004
et la maison familiale est demeurée vide,
elle a été vendue. Hocine Mezali qui habite
Alger demeure toujours attaché à sa ville
natale, il vient de temps en temps faire une
randonnée dans les ruelles de la ville.
Hocine est la fierté de la ville des coque-
licots, Mohamed son frère, qui était direc-
teur d’école, possédait durant le temps de
la colonisation une Vespa, il était chargé
du courrier pour le Front de libération na-
tionale, une fois l’indépendance acquise,
il a refusé de faire l’attestation d’ancien
moudjahid, aussi il fut le premier prési-
dent de la JS Bordj Menaïel. Le Nom de
Mezali demeure ancré historiquement
dans la ville de Bordj Menaïel.

Kouider Djouab

Boumerdès

Incendie dans un appartement 
à Petit Port (Mostaganem)      

Six membres d’une même
famille sauvés d’une mort
certaine  

Malgré les journées d’information et
de sensibilisation sur les accidents
domestiques, à savoir le gaz,
organisées par la radio locale « Dahra »
de Mostaganem, on en parle toujours
des accidents domestiques provenant
de l’utilisation du gaz. En effet, un
incendie s'est déclaré dans la soirée de
ce jeudi aux environs de 20 heures,
dans un appartement situé au niveau
de la station balnéaire de Petit Port,
dans la commune de Sidi Lakhdar,
situé à l'est, à une cinquantaine de
kilomètres de Mostaganem-ville, six
membres de la famille ont été sauvés
d’une mort certaine. Les services de
l’unité secondaire de la Protection
civile de Sidi Lakhdar ont reçu un appel
à 20h10, signalant un incendie qui
s'est déclaré dans un F3 situé au
deuxième étage d'un immeuble de
cinq étages, et ont pu sauver les six
membres de la famille âgés entre 02 et
30 ans, a souligné le chargé de
l'information à la Protection civile, le
lieutenant Mohamed Mansouri. Les
mêmes services qui ont mobilisé
quatre camions anti-incendie et un
camion-échelle ainsi qu'une
ambulance, ont réussi à circonscrire
l'incendie, a-t-il soutenu, ajoutant
que l'appartement a complètement
brulé, sans enregistrer de perte
humaine. Par ailleurs, l’on nous
signale qu’une enquête d’usage a été
ouverte par la brigade de Gendarmerie
de Petit Port pour déterminer les
causes de ce drame ayant failli ravager
toute une famille.

N.Malik

Relizane 

Les résidents du bidonville de
Chemerik se plaignent de leur
cadre de vie

Malgré les différents programmes de
logements tous types confondus
octroyés par les haut responsables de
l’Etat lors des différents plans
quinquennaux, le problème de
relogement a toujours été un vrai
problème à  Relizane, et les promesses
des responsables demeurent vaines, et
face à ces situations qui se répètent, la
colère des souscripteurs et des recensés
est une bombe à retardement, surtout
en cette conjoncture sanitaire. Ces
citoyens demandent que leur
problème soit pris au sérieux. Dans le
cas contraire, ils menacent de procéder
à d’autres moyens. Ils ne manqueront
pas de dénoncer leur mise à l’écart
alors que des demandes plus récentes
ont reçu un écho favorable. Pour eux, il
est impossible d’attendre plus, alors
que d’autres dans la même situation
ont été acheminés vers leurs
logements. L’ex-wali partant avait
donné l’ordre d’en finir avec ce
problème des bidonvilles qui ont
poussé comme des champignons,
mais, semble t-il, la daïra n’arrive pas
à assurer le règlement. Recensés en
2018 pour être relogés vers la fin de
l’année, ces citoyens qui occupent des
bidonvilles au lieu connu sous le nom
de la cité Chemerik se verront renvoyés
à plusieurs dates. Ils avaient été
recensés déjà en 2015, mais rien ne
semble venir, d’où cette colère qui les
a poussés à occuper la rue. Ils avaient
déjà observé des sit-in à maintes
reprises devant la daïra de Relizane
pour les mêmes raisons, mais envain.
Ces derniers lancent un appel de
détresse envers les hautes instances
pour être relogés dans les meilleurs
délais. «Nous vivons avec des reptiles
en cette chaleur», s’exclame un
résident dudit bidonville.

N.M.

é c h o s       
La génération actuelle ne connaît rien
sur le vécu de Hocine Mezali, un
personnage respecté et respectueux,
un homme qui adore et qui aime sa
ville natale, un journaliste très brillant
qui a roulé sa bosse dans différents
organes de presse, plus spécialement
«El Moudjahid». Il a fréquenté les
meilleurs journalistes algériens et du
monde pour devenir actuellement une
encyclopédie vivante. 

Mezali Hocine : journaliste, encyclopédie
vivante et intellectuel d’exception

I N F O S
E X P R E S S

Dans le cadre de la lutte impitoyable
contre le trafic de drogue et le commerce
illicite de boissons alcoolisées, nous ap-
prenons que les services de la police ju-
diciaire de la Sûreté de daïra d'Aïn M'lila,
ont lors de plusieurs descentes effec-
tuées en date du 5/8/2020, dans les quar-
tiers chauds et les endroits fréquentés
par des individus de comportement dou-
teux, ont arrêté 4 individus âgés de 22, 25,
26 et 33 ans dans les cités des 600, 750 lo-
gements et les cités Khenfri et Regazi
de la ville d'Aïn M'lila. Les griefs retenus
contre eux, détention de drogue (compri-

més de psychotropes et kif traité), vente
illicite de boissons alcoolisées et port
d'armes blanches. Des mesures judi-
ciaires ont été prises à l'encontre des
mis en causes. Aussi, dans le cadre de la
poursuite de l'application du confine-
ment sanitaire pour lutter contre la pro-
pagation du coronavirus (Covid-19), les
mêmes services ont arrêté 43 personnes
pour non-port de bavettes et non-res-
pect des horaires du confinement ainsi
que la mise en fourrière de 2 véhicules et
2 motocycles.

A.Remache

Arrestation de plusieurs individus 

Oran  
Restauration de la «Mosquée 
du Pacha» à Sidi El Houari
après le déconfinement
La ministre de la Culture et des Arts, Malika Ben-

douda a annoncé, mardi à Oran, que l’opération
de restauration de la «Mosquée du Pacha» sise à
haï Sidi El Houari, cœur palpitant de la ville d’Oran,
débutera après la fin du confinement décidé dans
le cadre des mesures de protection pour endiguer
la pandémie du coronavirus.
La ministre a indiqué, dans une déclaration à la
presse en marge de la deuxième et dernière jour-
née de sa visite dans la wilaya marquée par l'ins-
pection de divers monuments historiques d’Oran,
que l’opération de restauration de la Mosquée du
Pacha qui sera réalisée dans le cadre d’une conven-
tion avec des Turcs, sera lancée directement après
le déconfinement, mettant en avant l’achèvement
de étude de ce projet. Un projet qui n’a pas per-
mis l’entame des travaux de restauration à cause
de la suspension de navigation aérienne engen-
drée par la pandémie du Covid-19, a-t-elle fait ob-
server. Malika Bendouda, qui s’est enquis de cet
édifice religieux, érigé en 1797 à l’époque de «Mo-
hamed Bey El Kébir» a exprimé sa satisfaction
quant au relogement des familles qui squattaient
ce site dans de nouveaux logements par les auto-
rités locales qui attendent de pied ferme le lan-
cement des travaux de cette opération de restau-
ration.
Toujours, dans le cadre du partenariat avec les
Turcs, il est prévu la restauration du Palais du Bey
dont les travaux seront lancés également, après le
déconfinement. Ce projet de restauration a l’avan-
tage d’assurer la formation de la main-d’œuvre al-
gérienne dans ce domaine, notamment pour ac-
quérir le savoir-faire en la matière leur permet-
tant de participer à la concrétisation d’autres
projets de restauration, a souligné la ministre.

Agence

Aïn M'lila (Oum EBouaghi)

La direction générale des Forêts (DGF) a enregistré, entre
le 1er juin et le 3 août en cours, 1.283 foyers d'incendie ayant
parcouru une superficie globale de plus de 9.165 hectares
(ha), a appris l'APS auprès de la Direction.

(Photo > D.  R.)
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L’UE considère le Sahara occidental
comme un territoire non autonome

Union Européenne

Dans une nouvelle réponse écrite à la ques-
tion que lui a adressée l’eurodéputée po-
lonaise, Mme Janina Ochojska, 
M. Borrell a déclaré récemment que «la
position de l'UE concernant le Sahara oc-
cidental (occupé par le Maroc depuis 1975)
est pleinement alignée sur les résolutions
du Conseil de Sécurité de l’ONU».
A cet effet, M. Borrell a souligné que «l’UE
considère le Sahara occidental comme un
territoire non autonome, dont le statut
final sera déterminé par le résultat du pro-
cessus de l’ONU en cours», tout en réaffir-
mant le soutien de l’UE au processus des
Nations unies.
Outre cette réponse, la position de principe
de l’UE quant au conflit sahraoui a été, ré-
cemment, exprimée, à maintes reprises
(les 3, 7 et 13 juillet 2020), dans des ré-
ponses écrites aux questions parlemen-
taires adressées par des députés euro-
péens, tous groupes politiques confondus,
au chef de la diplomatie européenne l’inter-
pellant sur l’occupation du Sahara occi-
dental et l’exploitation illégale de ses res-
sources naturelles ainsi que les violations
récurrentes des droits de l’Homme et la tor-
ture pratiquée à grande échelle à l’encontre
des prisonniers politiques sahraouis dans
les prisons marocaines.
Pour rappel, Mme Ochojska, du Parti Po-
pulaire européen, première force politique
au Parlement européen, a, dans sa question
datée du 6 mai dernier, critiqué la poli-
tique de la Commission européenne vis-à-
vis du conflit au Sahara occidental.
Les propos du haut représentant de l’Union
européenne (UE), rejetant la prétendue
souveraineté du Maroc sur le Sahara occi-
dental, devraient faire échos auprès des
membres de l’UE, à fortiori la France, a in-
diqué la présidente de l'Aarasd, Régine Vil-
lemont.
«C’est en effet une très bonne nouvelle,
car cette déclaration de Josep Borrell de-
vrait faire échos auprès de chacun des
membres de l’Union et tout particulière-
ment de la France», a affirmé la président
de l'Association française des Amis de la
République arabe sahraouie démocratique,
Mme Villemont, dans une déclaration à
l’APS, en réaction à la récente déclaration
du Haut représentant de l’UE pour les Af-
faires étrangères, Josep Borrel, qui reje-
tait la prétendue souveraineté du Maroc
sur le Sahara occidental.
M. Borrell, a affirmé récemment que la po-
sition de l'UE sur le Sahara occidental est
guidée par les résolutions du Conseil de sé-
curité de l'ONU qui considèrent le Sahara
occidental comme un territoire non auto-
nome, dont le statut final reste à détermi-
ner par les résultats des processus dirigés
par l'ONU, que l'UE soutient pleinement.
Mme Villemont a soutenu, dans sa décla-
ration, que les Arrêts de la Cour de Justice

européenne (CJUE) en 2016 et 2018, avaient
«clairement rappelés les principes de droit,
en statuant que le Sahara occidental est dis-
tinct du Maroc et tout accord de com-
merce doit respecter ce droit».
«Les Arrêts de la CJUE rendent désormais
incertains les investissements des firmes
occidentales, souhaités par le Maroc au Sa-
hara occidental occupé», a-t-elle affirmé.
Elle a ajouté que «cette incertitude écono-
mique va peut-être entraîner un pragma-
tisme politique favorable au règlement
d’un conflit qui depuis 45 ans fragilise toute
cette région d’Afrique du Nord».
Pour la présidente de l'Aarasd, la présence
«active» du Front Polisario à Bruxelles
comme l’existence d’un intergroupe parle-
mentaire pour la paix au Sahara occiden-
tal sont également «très encourageants»
pour les années à venir.

La France «doit cesser son soutien à
l'occupant»
A propos de l'implication de la France dans
le conflit au Sahara occidental, Mme Ville-
mont a estimé que «la France, en tant que
membre permanent du Conseil de sécurité
de l'ONU et du fait de son histoire coloniale,
peut jouer un rôle important dans la réso-
lution de ce conflit qui a trop duré».
«Dès la préparation de la marche verte en
1975, elle (La France) apporta son soutien
à l’occupation du Sahara occidental par le
Maroc (...) Dès lors la position française au
sein du Conseil de sécurité varia peu et
maintient un soutien à la position maro-
caine, les Représentants français à New
York étant souvent les meilleurs relais des
diplomates marocains», a-t-elle déploré.
Cependant, a souligné Mme Villemont, «la
présence à New York, aux Nations unies,
des diplomates du Front Polisario avec
l’appui des pays amis ayant reconnu la
RASD a ouvert des brèches et a réduit l’in-
fluence française».
«Chaque année le Conseil de sécurité rap-
pelle l’urgence et la nécessité de la tenue
d'un référendum d'autodétermination que
la France est obligée d’approuver tout en
rappelant sa préférence pour l’autonomie»,
a-t-elle appuyé.
Elle a déploré le fait que «la Mission des Na-
tions unies pour l'organisation d'un référen-
dum au Sahara occidental (Minurso) instal-
lée en 1991 avec le cessez-le-feu ne dis-
pose pas, contrairement aux autres
missions de paix, d’un mandat pour faire
respecter les droits de l’Homme dans les
territoires sahraouis occupés». Elle a pour-

suivi en disant que «c’est une demande
faite par le Front Polisario, les Etats amis
de la RASD, et de la solidarité internationale
depuis de nombreuses années.»
Mme Villemont a observé que c’était une
demande «refusée par le Conseil de sécu-
rité et au- devant du Conseil par la France,
sur la forte pression marocaine qui entend
faire croire à sa prétendue souveraineté sur
le Sahara occidental et traiter à la manière
d’une puissance coloniale les Sahraouis
qui s’opposent à son occupation».

Un soutien indéfectible au droit du
peuple sahraoui à l'autodétermination
Evoquant l'apport de la solidarité interna-
tionale dans le combat des Sahraouis pour
l’indépendance, la présidente de l'Aarasd
a dit que «c’est vraiment une des caracté-
ristiques de cette très ancienne lutte de li-
bération que d’avoir su garder la confiance
et la solidarité active de la société civile au
niveau international».
Elle a ajouté que c’était une solidarité qui
part d’abord de «l’Espagne, l’ancienne mé-
tropole où la société civile, les ONG et de
nombreux élus n’ont pas oublié le rôle de
leur pays dans l’abandon au Maroc de leur

ancienne colonie».
Mme Villemont a expliqué que «cette soli-
darité existant en Europe, qui, s’exerce en
direction du Parlement et des institutions
de l’UE et du Conseil de l’Europe, mais
également active en Afrique et en Amé-
rique du sud», soutenant que «l'Algérie y
tient le premier rôle depuis 1975 et n’a ja-
mais dévié de son soutien à l’autodétermi-
nation d’un peuple».
Elle a rappelé que le Nigéria, l’Afrique du
Sud et les Etats qui ont reconnu la RASD
étaient «actifs au sein des institutions afri-
caines pour résister aux   coups bas exer-
cés contre la RASD par le Maroc».
Pour elle, cette solidarité s’exprime en par-
ticulier par le collectif «Eucoco» qui coor-
donne l’essentiel des initiatives et orga-
nise chaque année une conférence soli-
daire où se retrouvent militants et élus du
monde entier.
En France, a expliqué Mme Villemont,
«cette solidarité fait connaître et vulgarise
le combat d’un peuple qui lutte depuis 45
ans pour sa libération à travers de mul-
tiples initiatives politiques, culturelles et hu-
manitaires».

R. I.

Le Haut Représentant de l’Union
européenne pour les Affaires
étrangères et la Politique de Sé-
curité, M. Josep Borrell a réaf-
firmé que l’UE «considérait le Sa-
hara occidental comme un terri-
toire non autonome, dont le
statut final sera déterminé par le
résultat du processus de l’ONU
en cours».
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C ela n’est pas propre à l’Algérie,
où selon les rapports du FMI et
de l’OIT, les taux d’informalité
varient considérablement d’un

pays à l’autre, allant de 30% dans divers
pays d’Amérique latine à plus de 80%
dans certains pays d’Afrique subsaha-
rienne ou d’Asie du Sud-Est. Pour l’Algé-
rie, du fait qu’en dehors des hydrocar-
bures sur une population active dépas-
sant 12 millions, nous avons près de
45/50% de l’activité qui est concentrée
dans la sphère informelle, plus de 6 mil-
lions de personnes sont sans protection
sociale, principalement dans les services,
les petits boulots, plombiers, électriciens,
maçons… et l’agriculture pour les sai-
sonniers. Le ministre de l’Intérieur et des
Collectivités locales, courant mai 2020,
a révélé que le décompte qui a eu lieu
au niveau des wilayas a permis le recen-
sement d’environ 8,5 millions d’Algériens
vivant dans 15 000 zones d’ombre. 

5- Comme impact sur le niveau des ré-
serves de change, avant l’épidémie du
coronavirus, les prévisions de la loi de
Finances complémentaire sont de 44,2
milliards de dollars contre 51,6 prévu
dans la loi initiale. Le FMI avant la crise
prévoyait 33,8 milliards de dollars fin
2020, le trésor français 36 milliards et fin
2021/début 2022, entre 12/13 milliards de
dollars. Mais tout dépendra à la fois des
importations ne pouvant pas tout res-
treindre, quitte à étouffer tout l'appareil
productif, produire plus au niveau interne
fonction de la balance devises pour éviter

l'expérience malheureuse des usines de
montage de voitures et bon nombre
d'autres projets «fictifs», lutter contre les
surfacturations et une meilleure gestion
interne. Sour réserve de ces conditions,
les réserves de change pourraient être
courant 2022 entre 21/22 milliards de dol-
lars. Si le cours moyen 2020 est d'environ
40 dollars en termes réel et le cours du
gaz naturel supérieur à 5 dollars le MBTU
qui a chuté de plus de 75% entre
2008/2020 (moins de 2 dollars le MBTU
en juillet 2020), procurant selon le bilan
de Sonatrach de 2019, environ 33% de
ses recettes brutes, devant soustraire les
coûts et la part des associés, et le manque
à gagner de la réduction de la production
décidée par l’OPEP pour l’Algérie d’en-
viron 3 milliards de dollars en moyenne
annuelle, les recettes de Sonatrach fin
2020 devraient clôturer entre 21/22 mil-
liards de dollars. Mais attention aux faux
calculs car le cours réel du pétrole doit
être rattaché au pouvoir d’achat du dollar
qui s’est déprécié depuis le début de l'an-
née 2020 étant cotée à 1,08- 1,07 dollar
un euro et est coté le 31 juillet 2020 à
1,19 dollar un euro en raison des incerti-
tudes de l'économie américaine et surtout
du gonflement du déficit budgétaire, soit
une baisse d'environ 11%. Ainsi, le cours
réel du Brent coté le 2 août 2020 à 43,34
dollars, ce gain étant contrebalancé par
une hausse de la facture d'importation
libellée en euros, devant donc dresser la
balance devises, il est en réalité à prix
constant en référence à janvier/février
2020, le 2 août 2020 à 38,40 dollars le baril
en termes de parité du pouvoir d’achat.

6- Cela influe sur la cotation du dinar cor-
rélée à la création de valeur ajoutée et
aux réserves de change cotée le - 4 août
2020 : 127,95 dinars un dollar et 150,93
dinars un euro. Tout dérapage du dinar
par rapport au dollar et à l'euro permet
d'augmenter artificiellement la fiscalité
hydrocarbures (reconversion des expor-
tation hydrocarbures en dinars) et la fis-
calité ordinaire (via les importations tant
en dollars qu’en euros convertis en dinar
dévalué), cette dernière accentuant l'in-
flation (équipements, matières premières,
biens finaux, montant accentué par la
taxe à la douane s'appliquant à la valeur
dinar, étant supportée en fin de parcours,

par le consommateur comme un impôt
indirect, l’entreprise ne pouvant suppor-
ter ces mesures que si elle améliore sa
productivité. Pour suppléer au déficit
budgétaire, le recours à la planche à
billets après l'épuisement du Fonds de
stabilisation du pétrole (FRR) pour finan-
cer le déficit budgétaire, la Banque cen-
trale ayant recouru à ce mécanisme de
mi-novembre 2017 à avril 2019, ayant mo-
bilisé 55 milliards de dollars, soit l'équi-
valent de 32% du PIB de 2018. Il aura un
impact négatif à terme. Ce financement,
outre l’effet inflationniste, comme au Ve-
nezuela, favorise contrairement à certains
discours, la baisse des réserves de
change puisque en mettant à la disposi-
tion de certaines entreprises des dinars
(70% des matières premières et des équi-
pements des entreprises publiques et pri-
vées étant importées, le taux d'intégration
ne dépassant pas 15/20%) ces dernières
se porteront importatrices en devises en
biens et services. 
En cas de baisse drastique des réserves
de change à 10/12 milliards de dollars,
qui tiennent la cotation du dinar algérien
à plus de 70% (voir l’expérience véné-
zuélienne), la Banque d'Algérie sera
contrainte de dévaluer le dinar officiel à
environ 200/220 dinars un euro avec une
envolée du cours sur le marché parallèle
qui fluctue en fonction du taux d'inflation,
la cotation actuelle sur ce marché n’étant
pas significative du fait de l’épidémie du
coronavirus qui limite la demande. La
baisse de l'offre de devises par les anciens
réseaux (tarissement de l’envoi de l’émi-
gration a été contrebalancée par les for-
tunes acquises régulièrement ou irrégu-
lièrement par la communauté résidente
(voir l’achat de biens à l’étranger de cer-
tains oligarchies aux surfacturations) et
à la communauté à l’étranger qui font
transiter les devises vers l’Algérie, mon-
trant clairement que le marché parallèle
de devises est bien plus important que
l'épargne de l'émigration, accroissant
l'offre, sinon cette dernière serait forte-
ment réduite et le cours sur le marché
parallèle de devises serait plus élevé.

7- Evitons la sinistrose. L’Algérie possé-
dant d’importantes potentialités et a en-
core quelques leviers. Le stock de la dette
extérieure au 1er janvier 2019 est relati-

vement faible, ayant atteint 5,710 milliards
de dollars, selon l'édition 2020 des sta-
tistiques sur la dette internationale de la
Banque mondiale, contre 5,707 milliards
de dollars à fin 2017 et à 5,463 milliards
de dollars à fin 2016.
Bien que la dette publique pourrait s’éta-
blir à 61% du PIB fin 2020 selon le trésor
français, contre 36% en 2018 et 46,3% du
PIB en 2019, d’autres estimations donnant
57% entre 2019/2021. Cela n’est pas
propre à l’Algérie puisque la dette pu-
blique totale uniquement pour l'ensemble
de la zone euro, qui a déjà atteint 1 865
milliards de dollars en 2019, pourrait
donc dépasser les 2 000 milliards de dol-
lars fin 2020. L’Algérie possède d’impor-
tantes potentialités tant dans l’agriculture,
notamment saharienne et dans les Hauts-
Plateaux, devant être conscient que le
grands défi du XXIe siècle avec le réchauf-
fement climatique dont l'impact risque
d'être 100 ou 1 000 fois supérieur à l’épi-
démie du coronavirus, est l’eau (comme
on le constate avec le conflit actuel entre
l'Ethiopie et l'Egypte). L’Algérie possède
également des avantages dans le tourisme
1 100 km de côtes, dans les nouvelles
technologies que dans certaines filières
industrielles, mais dans le cadre des avan-
tages comparatifs mondiaux. Pour cela,
l'on devra éviter les erreurs du passé,
des unités sans création de valeur ajou-
tée, du mythe que les exportations de
matières premières brutes procureront
une importante rente, dont le fer, les phos-
phates dont les prix ont chuté de plus
de 30% ces dernières années, le prix du
fer en juin 2020 étant de 75/78 dollars la
tonne et le phosphate 80/100 dollars la
tonne.
L'on devra investir en levant tous les obs-
tacles dont notamment l'obstacle numéro
un, la bureaucratie, entamer la réforme
de Sonatrach, lieu de production de la
rente et le système financier, lieu de dis-
tribution de la rente. L'objectif stratégique
est de favoriser un partenariat gagnant-
gagnant (l'assouplissement de la règle
des 49/51% que je réclame depuis 2008
va dans la bonne direction), afin de dé-
velopper les filières à l’aval. Mais cela né-
cessitera de lourds investissements, qui
procurent un taux de profit trois à quatre
fois supérieur mais pour atteindre le seuil
de rentabilités, il faut être réaliste et éviter
des discours démagogiques, il ne se fera
pas avant cinq à huit années après le lan-
cement de ces projets.
En résumé, pour se projeter dans l'avenir,
loin de tout populisme dévastateur, la
nouvelle situation impose une nouvelle
gouvernance, un langage de vérité et non
de louanges en contrepartie d’une rente,
de certaines personnes et organisations
ne représentant qu’eux-mêmes, ayant
conduit le pays à l’impasse, et surtout
de la moralité des gouvernants. L'Algérie
devra s'adapter au nouveau monde, ré-
tablir la confiance pour sécuriser son
avenir, s'éloigner des aléas de la mentalité
rentière, réhabiliter le travail et l'intelli-
gence, rassembler tous ses enfants et
toutes les forces politiques, économiques
et sociales, en tolérant les différentes
sensibilités mais évitant la division sur
des sujets secondaires. Il y va de la sé-
curité nationale.

A. M.
(Suite et fin)

Le taux de croissance, le taux de chômage, 
les réserves de change et la cotation du dinar

La crise économique mondiale et son impact sur l’Algérie

Le président de la
République Abdelmadjid
Tebboune lors des deux
derniers Conseils des
ministres, a demandé au
gouvernement un bilan
serein de la situation
actuelle et des solutions
adéquates pour faire face à
la crise qui secoue pas
seulement l’Algérie mais le
monde.

Professeur des universités, expert 
international Dr Abderrahmane Mebtoul



Ce type de cultures condimen-
taires, aromatiques et médicinales,
a enregistré, depuis son intégra-
tion il y a près de quatre ans à
Ouargla, des résultats positifs en
matière de plantation de ces
herbes aromatiques, que ce soit
quantitativement que qualitative-
ment, a révélé Lazhar Miloud Bel-
mahdi.
Selon l'initiateur de cette expé-
rience, la superficie dédiée à la
culture de citronnelle est passé
de 200 m2 de 5.000 m2 avec un
rendement jugé comme un «bon
indicateur» pour le développe-
ment de la culture de cette espèce
utilisée notamment comme in-
grédient culinaire, dans différentes
recettes répondant aux besoins
des végétariens et aidant à la di-
gestion et au soulagement des
douleurs rhumatismales. La cul-
ture de stevia, considérée comme
l’une des meilleures alternatives
naturelles et diététiques au su-
crose où le sucre raffiné, a enre-
gistré elle aussi des résultats «pro-
bants», selon M. Belmahdi. La ste-

via (plante originaire d’Amérique
du Sud), dont la semence est im-
portée du Paraguay notamment,
est cultivée dans des bassins en
vue de créer un microclimat adé-
quat à la croissance de la plante,
tout en garantissant les conditions
climatologiques favorables dans
cette zone saharienne, a-t-il pour-
suivi. Cultivée aujourd’hui dans
plusieurs pays, la Stevia est utili-
sée généralement comme un com-
plément alimentaire, édulcorant
de table et pour sucrer certains
produits alimentaires, telles que
les boissons, a-t-il fait savoir.
Compatibles avec les régimes de
diabétiques et de diètes, les ex-
traits de Stevia, qui ne contien-
nent pas de calories, de glucides,
ni de cholestérol (la Stevia est en-
viron 250 à 300 fois plus sucrée
que le sucre avec 0 calorie), sont
commercialisés dans le monde
sous diverses formes (feuilles
sèches, poudre, liquide ou autres). 
De même, une expérience de cul-

ture du Moringa, appelée l’arbre
de vie pour ses vertus thérapeu-
tiques permettant un bon fonc-
tionnement du système immuni-
taire, a donné également des ré-
sultats «probants», au fil des
dernières années, ouvrant des
perspectives «prometteuses» à
son extension, a ajouté M.Bel-
mahdi. Pour cet investisseur, l’en-
couragement de la culture des
plantes aromatiques et condi-
mentaires devrait contribuer au
développement des industries
agroalimentaires, pharmaceu-
tiques et parapharmaceutiques,
dès lors que toutes les conditions
(climatiques et culturales) sont
réunies, avant de soulever le pro-
blème de leur commercialisation.
Couvrant une superficie totale de
plus de 20 hectares, attribuée dans
le cadre de la circulaire intermi-
nistérielle n 108 du 23 février 2011
relative à la création de nouvelles
exploitations agricoles et d’éle-
vage, cette exploitation agricole
est spécialisée, entre autres, dans

la phoeniciculture, la céréalicul-
ture sous pivots, l’arboriculture
fruitière, les cultures fourragères,
l’aquaculture, ainsi que la culture
de plantes aromatiques et condi-
mentaires, à l’instar de la Citron-
nelle, la Stevia et le Moringa.
Le propriétaire de cette exploita-
tion localisée au niveau du péri-
mètre agricole de Hassi-Maâmar
(périphérie Est de la daïra d’El-
Hadjira), prévoit également le dé-
veloppement de la culture du blé
tendre et de l’orge ainsi que la réa-
lisation d’un atelier pour le trai-
tement des plantes aromatiques et
la fabrication des dérivés du pal-
mier dattier. Pour cela, il sollicite
les autorités de la wilaya pour l’ai-
der à réaliser ses projets, afin de
bénéficier d’une extension de ter-
rain et d'accélérer les procédures
relatives au lancement des tra-
vaux de réalisation de son atelier
au niveau de la zone jouxtant l’in-
tersection de la RN-3 entre El-Hed-
jira, Touggourt et Ouargla.

R.R

Ouargla
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Une expérience pilote de culture 
de la citronnelle et de la Stevia
Des résultats
«encourageants» reflétés
par un «bon rendement»
ont été obtenus dans une
expérience pilote pour
développer la culture de la
citronnelle et de la Stevia
au niveau d’une
exploitation agricole
privée dans la daïra d’El-
Hedjira (100 km au nord
d’Ouargla), a-t-on appris
mercredi de l'initiateur de
l'expérience.

Le barrage de Beni Haroun, plus
grand barrage d'eau en Algérie,
situé à extrême nord de la wi-
laya de Mila, n'a été aucunement
affecté par les deux secousses
telluriques enregistrées ven-
dredi matin dans la région, a af-
firmé le directeur par intérim
de la direction des ressources
en eau de Mila, Messaoud Le-
chhab.
Le directeur a relevé «l'absence
de tout risque ou menace en
lien avec le barrage de Beni Ha-

roun» suite aux deux secousses
ressenties dans la région de
Hammala, rassurant que l'état
du barrage est «stable» et «ne
suscite pas d’inquiétude».
Il a encore souligné que «des
équipes techniques contrôlent
et vérifient actuellement le méga
ouvrage hydraulique», rappe-
lant que le barrage de Beni Ha-
roun est doté «d'équipements
de diagnostic très avancés et
antisismiques». A noter que la
wilaya de Mila a enregistré ven-

dredi deux secousses tellu-
riques de magnitude de 4,9 et
4,5 degrés sur l'échelle de Rich-
ter à 07h15 et 12h13 dont l’épi-
centre a été localisé à 2 km sud-
est de Hammala pour la pre-
mière, et à 3 km au Sud de
Hammala pour la deuxième.
La première secousse a été res-
sentie par les habitants des
communes avoisinantes d'Ibn
Ziad, Hamma Bouziane et
Constantine notamment.

R.R.

Secousses telluriques à Mila

Le barrage de Beni Haroun non affecté

Les deux séismes de moyenne in-
tensité qui ont ébranlé vendredi
matin la wilaya de Mila ont provo-
qué l'effondrement total de trois
(3) habitations et des lézardes sur
les piliers et les façades d'autres ré-
sidences dans plusieurs com-
munes, sans occasionner toute-
fois, de pertes humaines, a-t-on ap-
pris de la direction locale de la
protection civile.
Selon la même source, les deux
séismes ayant provoqué l'effon-
drement total de deux maisons si-
tuées dans la vieille ville et une
autre habitation composée de 4
étages dans le quartier El Kherba,
au chef-lieu, en plus des fissures sur
la chaussée de ce même quartier
sur une distance de 500 mètres,
ont également poussé les citoyens
à sortir de leurs foyers. Les deux
secousses ont provoqué en outre
des fissures sur des piliers et des
murs ainsi que des effondrements
partiels de 15 maisons de la vieille
ville, 11 autres dans le quartier El
Kherba et 5 dans le quartier Kasr

El Ma dans la commune de Mila, a-
t-on souligné.
De son côté, Abdellah Sellai, di-
recteur local des travaux publics,
a affirmé à l’APS que les deux se-
cousses ont provoqué la chute
d'une grande quantité de pierres
sans qu'aucun dégât ne soit enre-
gistré, rappelant que «dans le cadre
d'une opération préalable effec-
tuée hier jeudi, cette route
a fait l’objet d’une fermeture partiel
pour les besoins des travaux d'éva-
cuation des pierres qui menacent
les usagers de cet axe routier».
Il a ajouté dans ce contexte, que
«les services de la direction des
travaux publics sont intervenues
sur les lieux pour enlever les
pierres qui sont tombées».
Pour rappel, une première se-
cousse tellurique de magnitude de
4,9 degrés sur l'échelle de Richter
a été enregistrée vendredi matin à
07h15 dans la wilaya de Mila. Son
épicentre a été localisé à 2 km au
sud-est de Hammala.

R.R.

Séisme à Mila

Effondrement total de trois
habitations et d’autres lézardées

Oran
Arrestation
de 4 personnes
et saisie de 9.405
bouteilles
de boissons
alcoolisées
Les services de police de la 1re

Sûreté urbaine d’Oran ont
opéré, récemment, la saisie de
9.405 bouteilles de boissons
alcoolisées de différentes
marques destinées à la vente
clandestine et arrêté quatre (4)
personnes, a-t-on appris
mercredi auprès de la cellule
de communication et des rela-
tions publiques de la Sûreté de
wilaya.
La saisie a été opérée suite à
des informations parvenues à
la police faisant état d’une
personne qui écoulait des
boissons alcoolisées à bord
d’un véhicule et d'autres fai-
sant de leurs domiciles des
points de stockage et de vente
de ces boissons, a indiqué, à
l’APS, le lieutenant de police,
Mohamed Touati, cadre à la
cellule de communication et
des relations publiques. Les
mis en cause, tous des repris
de justice, ont profité de la si-
tuation de confinement sani-
taire pour commercialiser des
boissons alcoolisées clandesti-
nement, a-t-il fait savoir.
Après un contrôle de leur
mouvement et la surveillance
de leur activité criminelle, un
plan minutieux a été élaboré
et s’est soldé par l’arrestation,
à haï Sidi El Houari, d’un des
mis en cause à bord d’une
fourgonnette.

R.R
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N° 486

Mots fléchés Mots croisés 

Mot mystère 

Dans la citation suivante, un mot a été supprimé :

« Pour but, le salut ; pour moyen, le...............................................».

Est-ce le mot :  
A : Changement  ?  B : Sacrifice  ? C : Courage ?

Solutions du numéro 485
Mot

 mystère

ABOMINABLE

Le mot manquant

«C’est dans le travail d’une vie
que réside la véritable séduc-

tion.»

(Proverbe Pablo Picasso )

Le mot manquant

(Proverbe Victor Hugo )

Mots fléchés
Horizontalement : 
A - U - S - P - AVIS - CLIP - ENTRAINE - RUSE - REÇU - ENGLUER - VERS - AXA -
TEINT - UT - BA - LOIR - R - BLE - NIAI - ALI - PERLE - ENLISEES.

Verticalement : 
A - R - V - B - A - AVEU - ETABLE - INSERE - LIN - USTENSILE - L - R - G - ON- PI
- SCARLATINES - LIEUX - RIRE - PINCEAU - ALE - PEUR - TRIES.

Mots croisés
Horizontalement : 
ANOMALIE - LACERENT - PT - NAGEA - HULULER - ARAS - RMC - BEN - ASER - E
- CAR - SA - TRESOR - T - IA - AMUSE - SPA - ANAR - E - MATETE - RAIDE - IS.

Verticalement : 
ALPHABETISER - NATURE - RAP - A - OC - LANCE - AMI - MENUS - ASA - AD -
ARAL - AROMATE - LEGERS - RUNE - INERMES - SATI - ETA - CRATERES.

Produit pour le
bois

Société anonyme
Paysan au champ

Grand pays
d’Asie

Elle suit un choc

Attache de livre
Ornements

Qui est diffi-
cile à contes-

ter

Border 
Dépôt de garantie

Sale Affaire
Lavoir moderne

Bousculade
Borné

Bon à rien
Réservoir à

grains

Anglais titré
Degré de
gamme

Guides pour
un cheval 

Il connaît bien
son boulot

Agacer
Rossa

Choisi dans
l’isoloir

Au lever du soleil

Petite sur-
face de ter-

rain

Détiennent
Actionné 

Port algérien
Adjectif

démonstratif 

Un oui qui fut
du sud

Elle s’étend
sur plusieurs

siècles 

Prince et
princesse

HORIZONTALEMENT

I.Chatouillée.II.Tailleur d’arbres.III.Il s’accroche au masque.IV.Fis un choix. Un
symbole pour pascal.V.L’Europe de maintenant. Eclairement mieux que des
lanternes.VI.Espèce pour un animal. Île en face de La Rochelle.VII.Ecole d’ad-
ministration. Il demande un certain élan.VIII.Tube pour évacuer.IX.Même très
réussi, il ne vaut pas l’original.X.Sols qui produisent de bons crus.XI.Année-
lumière. Est tout en eau.XII.Fortement assaisonnées.

VERTICALEMENT

1.Grandes pièces de tissu. Il a son stand à la fête.2.Pronom pour un
homme. Ramène à la vie.3.Cinéaste de Mon oncle. C’est plus qu’un
simple soldat.4.Lézarde en Amérique. Crié haut et fort.5.Idée saugre-
nue. Morceau pour virtuose.6.Drucker au cinéma. Dame
d’Algérie.7.Plumé comme un pigeon. Est à changer s’il est crevé. Appa-
reil de levage.8.Marchas sans but. Elles se soutiennente devant un jury.

I
II

III

IV

V

VI

VII

VIII

IX

X
XI

XII

1 2 3 4 5 6 7 8



06.30 Météo
10.20 Automoto
11.05 Téléfoot
12.00 Les douze coups de midi
13.00 Journal
13.30 Grands reportages 
14.50 Grands reportages
15.00 24 heures aux urgences 
18.15 Sept à huit
19.15 Journal
19.54 Météo
20.00 Camping paradis
21.05 Aux yeux de tous
23.05 Esprits criminels

09.55 Météo 
09.55 Journal 
11.00 Tout le monde veut 

prendre sa place
12.25 Santé bonheur
14.05 Vivement dimanche 

prochain
17.00 Tout le monde a son 

mot à dire
18.00 19h le dimanche
18.20 N'oubliez pas les paroles
19.00 Météo
19.55 D'art d'art !
21.50 Mallorca
22.40 Meurtres au paradis

10.15 Turbo
10.20 Turbo
11.20 Turbo
11.30 Sport 6
12.10 En famille
14.20 Recherche appartement

ou maison
15.45 Maison à vendre
18.40 66 minutes : grand 

format
19.10 La reine des neiges
19.25 Capital  
21.05 En famille
23.10 Enquête exclusive

06.00 Les 24 Heures du Mans 
2018 

06.25 Shaun le mouton
06.40 Boule et Bill
06.55 Boule et Bill
07.20 Boule et Bill
07.35 La garde du Roi 
08.10 Dimanche Ludo
08.50 Le Noël des Looney 
09.10 Le Noël des Looney 

Tunes
09.50 Tom et Jerry Show
11.15 Les nouveaux nomades 
12.10 Il faut sauver les 

rhinocéros noirs 

14.05 Miss Fisher enquête 

15.05 Miss Fisher enquête 

16.10 Comme une envie 

de jardins... 

16.20 Comme une envie de

jardins... 

17.20 8 chances de tout 

gagner

18.00 Le grand Slam

19.00 Tout le sport

19.25 Plus belle la vie

20.55 Ma maison de A à Z

21.10 Le silence de l'eau

21.55 Le silence de l'eau 

11.00 Passe-moi les jumelles
16.00 Les Pays d'en Haut
19.00 Journal 
19.59 Maghreb Orient-Express
21.05 On n'est pas couché

13.45 Météo des plages
16.20 Le destin de Monica
17.15 Mary Higgins Clark 
17.25 Mary Higgins Clark 
18.30 Mary Higgins Clark 
19.15 Mary Higgins Clark : 

Ni vue ni connue
21.05 Ma femme s'appelle 

reviens

11.40 Blue Bloods  
13.10 Blue Bloods 
13.55 Blue Bloods 
14.50 Blue Bloods 
15.40 Blue Bloods 
17.00 La petite histoire de

France
20.00 MI-5 : infiltration
21.45 Le pacha

15.35 Titeuf
16.20 Titeuf
17.15 Une saison au zoo
17.45 Une saison au zoo
20.50 Terminator III 
21.30 LeLa gloire de mon père

13.10 La grille  
14.10 Championnat du 

monde 2018 
16.05 Newcastle / Sheffield 

United
19.00 Formula One, le débrief 
20.00 Groland le zapoï
22.10 Babylon Berlin

16.13 Par ici les sorties
18.03 Les veuves
19.56 Hold-Up !
20.50 Hyper tension 2
22.22 Blitz
23.58 Les campeuses 

de Saint-Tropez

14.48 Camus
18.03 L'espion qui m'a 

larguée
20.50 Le poulain
22.23 American Animals

13.15 Vous êtes super ! 
14.40 Les vestiges de Pompéi
15.30 Des trains pas comme 

les autres 

14.50 Un sanctuaire dans les
Andes 

18.45 Arte journal
19.05 360°-GEO 
19.55 N'oublie jamais
21.55 L'histoire sans fin

15.20 Double jeu 
16.05 Double jeu 
17.00 Profilage  
19.00 Profilage  
20.00 Coco
21.00 Le fabuleux destin 

d'Amélie Poulain
22.15 90' Enquêtes 

11.35 Perpignan / Grenoble
15.15 Championnat du 

monde 2020
17.45 Benoît Paire - 

Matteo Berrettini
18.00 Russie / France
19.00 Espagne / France
20.55 Championnat du 

monde 2020

Programme

té lév is ion

Sélection

LE CINQUIÈME POUVOIR

«Demain ne meurt
jamais» est le 18e

volet de la saga
culte «007 James
bond». Encore un
James Bond accep-
table. James Bond,
Pierce Brosnan,
tente de contrecar-
rer les plans de
Eliott Carver, Jona-
than Pryce, res-
ponsable des
médias ( journaux,
chaîne de TV... )
qui tente de créer
une guerre entre la
Chine et l'Angle-
terre pour pouvoir
avoir un scoop, un
sujet fort dans ses
journaux et faire
de l'audimat... Ce
18e volet de la saga
est original. L'ori-
ginalité vient du
fait que le scénario
aborde le thème
des médias prêt à
tout pour décro-
cher le scoop et
faire de l'audimat
quitte à créer eux
même le fameux
scoop. Pierce Bros-
nan est excellent
dans ce rôle de
James Bond. Il est
entouré par les très
belles Michelle
Yeoh et Terry
Hacher charmante
James Bond girls.
James Bond devra
faire face à un très
bon méchant très
bien interprété par
Jonathan Pryce.
James Bond à une
nouvelle fois à sa
disposition des
gadgets étonnants
pour l'aider dans
sa mission comme
une BMW télécom-
mandée à distance.
Le dépaysement est
assuré grâce aux
escales de James
Bond pendant sa
mission notam-
ment en Chine. Le
film contient tou-
jours son lot d'hu-
mour et de très
belles scènes d'ac-
tions spectaculaires
(la scène d'ouver-
ture, la course
poursuite à moto,
la scène dans le
parking souter-
rain...) . 
En bref ce 18e

James Bond est un
excellent cru qui
connut également
un très gros succès
en salle... Alors ne
boudons pas notre
plaisir.

C H RO N I K
p a r  H e r b é
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Ciné Premier - 20.50
Le poulain
Comédie de Mathieu Sapin 

,Parce qu’il porte un patronyme illustre,
Arnaud Jaurès, pétri d’idéaux, intègre l’équipe
de campagne d’un candidat à l’Élysée. Il est
placé sous les ordres d’Agnès Karadzik, la
tyrannique directrice de la communication.

,Un ex-tueur à gages doit recharger régulière-
ment à l'aide de décharges électriques le cœur
artificiel qu'un parrain de la mafia chinoise lui a
greffé de force. L'heure des règlements de
comptes a sonné...

,En 1944, dans les Pays-Bas occupés par les nazis, le parcours
d'une jeune chanteuse juive enrôlée par la résistance pour
séduire un chef de la Gestapo, tout en tentant de démasquer les
responsables de l'assassinat de sa famille. La Haye, 1944. Après
que sa cachette eut été détruite lors d’un bombardement,
Rachel Stein, chanteuse d’origine juive, décide de gagner la Hol-
lande méridionale déjà libérée en compagnie de toute sa famille.

Ciné Premier - 22.23
Black Book
Drame de Paul Verhoeven

Ciné Frisson - 20.50
Hyper tension 2
Film d'action de  Mark Neveldine



«Les paroles s’en vont, les écrits
restent », dit-on depuis la nuit des
temps pour montrer l’importance
de l’écriture  par rapport à l’oralité.
La première écriture au monde est
née en Mésopotamie, territoires si-
tuée entre les deux rivières : Le
Tigre et l’Euphrate, pendant la ci-
vilisation Sumérienne, l’une des ci-
vilisations les plus florissantes
qu’ait connue l’humanité. Pour cer-
tains, l’écriture a été inventée pour
les besoins des agriculteurs en
comptabilité et pour d’autres, c’est
un phénomène urbain pour assurer
le développement des relations ur-
baines, pour les besoins pratiques
liés à la comptabilité, à la fabrica-
tion des biens de consommation, la
rédaction des contrats, à  rendre
quelques différenciations sociales
plus accentuées, à sauvegarder des
domaines importants de littérature
orale. Plus tard, l’écriture s’inscrit
dans l’histoire des peuples et de
leurs relations sur différents plans
comme la religion. L’écriture a été
aussi pendant longtemps un fac-
teur de différenciations sociales,
mais au fur et à mesure de l’évolu-
tion des mentalités, on a assisté à
un certain rapprochement. A ses
débuts, l’écriture pour une société
ou une classe sociale par rapport
à d’autres, celle qui avait une écri-
ture était considérée comme su-
périeure. J. J. Rousseau qui avait
fait des études approfondies sur
l’origine des langues et de l’écri-
ture, considérait qu’il y avait trois
manières d’écrire : «Peindre avec
les idées (glyphes aztèques)», «re-
présenter les mots et les proposi-
tions par des caractères conven-
tionnels» ( écriture chinoises) et
analyser la parole en alphabet et il
explique : «Ces trois manières
d’écrire correspondent à l’état dans
le quel se trouvent les hommes
dans leur groupe social. La pein-
ture des objets convient aux
peuples sauvages ; les signes des
mots et des propositions aux
peuples primitifs ; l’alphabet aux
peuples civilisés. Mais soyons  ob-
jectifs  vis-à-vis des hommes qui
ont eu à gérer la lourde charge de
faire passer les sociétés de l’oralité
à l’écriture, compte tenu du fait
que les langues africaine : bam-
bara, peul, songhaï, tamasheq ont
bénéficié, au lendemain des indé-
pendances, d’un système d’écri-
ture mais dans un rapport d’infé-
riorité par rapport au français,
langue du colonisateur.

Au lendemain des
indépendances 
en Afrique
On a relancé  l’écriture par le biais
de l’alphabétisation décidée par
les responsables régionaux pour
généraliser l’apprentissage de la
lecture des sons par l’association

des lettres. Des analphabètes de
tous âges s’y sont mis et avec beau-
coup de volonté d’apprendre. On
avait réquisitionné les écoles dont
les élèves scolarisés étaient en va-
cances. La soif d’assimiler  quelque
chose était tel que la discipline
s’installait d’elle-même ; pourtant
les enseignants n’étaient que des
étudiants ou des fonctionnaires vo-
lontaires, mais qui croyaient à la no-
blesse de la tâche. C’est à l’heure
fixée qu’on se rendait compte du
sérieux de ces élèves, des femmes
et des hommes jeunes ou d’un âge
avancé attendaient impatiemment
l’heure de rentrer en classe. Des
jeunes et des moins jeunes qui
avaient pris conscience de l’im-
portance de l’écriture comme fac-
teur de promotion et d’émancipa-
tion. Il fallait apprendre vite et bien,
en un temps record, bien ce fût im-
possible, mais ils auront eu le mé-
rite d’avoir essayé. Apprendre à
écrire dans une langue est une
œuvre de longue haleine, l’acqui-
sition de l’alphabet et tout le sys-
tème phonétique est une étape im-
portante ; mais les formes verbales,
le système grammatical et lexical
ne peuvent être assimilés que selon
un long processus et conditions
pédagogiques appropriées. Mais
tenir son pari jusqu’au stade de la
lecture courante, au bout de
quelques mois, est déjà appréciable
pour quelqu’un qui ne savait rien et
pas même l’alphabet. 

Un facteur de différenciation
sociale et de promotion 
C’en est un effectivement et un
grand. En effet arriver à savoir lire
couramment en  quelques mois,
alors qu’auparavant on ne savait
rien, est un miracle. Cela permet à
cette catégorie qui a appris de bien
se distinguer de ceux qui n’ont fait
aucun effort pour sortir de l’état
d’analphabétisme. Désormais, ils
font partie d’une classe supérieure,
celle qui arrive à lire un mode d’em-
ploi ou les pancartes importantes
dans une unité industrielle. Savoir
lire et parler dans une langue est un
atout important pour un individu
ou une classe sociale, cela est
perçu par tous comme une pro-
motion. Quant à ceux qui restent
dans leur illettrisme, ils sont géné-

ralement les plus malheureux et
ils ont ce qu’ils méritent. Mais ce
n’est pas toujours vrai, on a vu ar-
river, de notre temps, en voitures
grand luxe, devant les écrivains pu-
blics,  des hommes et des femmes
tirés à quatre épingles, pour de-
mander qu’on leur remplisse un
chèque ou une formule de mandat
ou de colis. On n’en revient pas
tant cela s’est passé il y a de cela
quelques jours.

Savoir lire et écrire pour
sauvegarder des domaines
culturels importants
C’est important dans la mesure où
la culture, c’est l’identité d’un
peuple. Perdre son patrimoine  cul-
turel, c’est perdre son identité ; et
perdre son identité, c’est perdre
ses repères. Aussi, comme l’ont fait
les pionniers en sauvant de l’ou-
bli, par l’écriture, des pans entiers
de la culture orale, chaque géné-
ration a pour devoir de prendre
part au travail de récupération d’un
patrimoine menacé de disparition.
On va remonter dans le temps pour
trouver des noms d’auteurs anal-
phabètes, d’une intelligence ex-
ceptionnelle et extrêmement fé-
conds sur le plan de la réflexion et
de l’imagination. Il s’agit de Socrate,
philosophe  d’expression orale ; il
ne savait pas  écrire  ou peut-être,
le grec de son temps n’avait pas
d’alphabet pour sa transcription.
Mais un philosophe de l’envergure
de Socrate ; jamais on ne l’aurait
imaginé.  Et c’est Platon, son élève
qui s’en est occupé. Et il y a
d’autres comme Socrate, c'est-à-
dire du 5e ou 6e siècle avant l’ère
chrétienne. Nous citons Homère
de qui nous avons appris tout sur
l’Iliade et l’Odyssée, texte mer-
veilleux pour qui veut acquérir une
bonne culture, il s’adresse surtout
aux jeunes pour avoir les bases
d’une culture solide. Et les drama-
turges de la même période an-
ciennes de la taille d’Euripide,  d’Es-
chyle, De Sophocle, auteurs de plu-
sieurs centaines  de pièces
théâtrales orales d’une beauté ex-
ceptionnelle et d’un immense pro-
fit pour le public, des pièces per-
dues pour la plupart alors qu’elles
ont été jouées dans des théâtres en
plein air. Heureusement qu’avec

l’écriture inventée dans les siècles
qui ont suivi, quelques-unes de ces
pièces ont été sauvées de l’oubli. Et
que dire des nôtres, la plupart des
hommes de plume ont consacré
une partie de leur vie à reconstituer
des évènements anciens d’une
grande importance pour les géné-
rations futures et les actes hé-
roïques de certains hommes de
guerre qui ont honoré notre his-
toire. Nous connaissons, de Boua-
lem  Bessaih les actes glorieux de
Bouamama que les jeunes d’au-
jourd’hui ne connaissent pas. Vous
connaissez sans doute les ouvrages
de Abdelkader Djeghloul, portant
sur l’histoire culturelle algérienne
et dans lesquels il traite d’un
nombre important d’auteurs an-
ciens d’expression orale. Abdelka-
der à la plume facile a traité des
thèmes de notre histoire comme :
culture et résistance, de poètes en-
gagés dans les mouvements pa-
triotiques du 19e siècle, quelques
aspects de la culture populaire, la
naissance du théâtre en Algérie,
les nouvelles formes d’expression
culturelle. Et que dire de Fathma
N’Soumer, alors inconnue et exhu-
mée grâce à l’écriture d’ouvrages
des hommes de culture qui ont su
mener des investigations qui les
ont menés à la vérité. Nous croyons
qu’ils ont suivi à la lettre le principe
d’Ibn Khaldoun selon lequel en his-
toire, pour découvrir la vérité, il
faut puiser à plusieurs sources. Les
grands écrivains comme Mouloud
Mammeri a interrogé les grands
maîtres anciens pour bien
connaître des périodes impor-
tantes de notre histoire. Il a beau-
coup appris sur le 19e siècle par le
biais de Si Mohand, homme d’une
grande piété qui a été aussi justicier
au cours de la période coloniale
où les gens ne voulaient pas re-
courir à une justice des colonisa-
teurs. Mouloud Mammeri lui a
consacré un livre «Si Mohand a dit»
où il a rapporté tout sur la vie ac-
tive de l’homme réputé pour
n’avoir fait que du bien. Le même
auteur a eu à reconstituer la totalité
des œuvres poétiques d’un autre
grand de la littérature orale, Si Moh
ou M’hand, travail de longue ha-
leine mené à son terme. 

Boumediene Abed 

Et son expansion dans le temps et l’espace
Naissance de l’écriture
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Alger

L’OGEBC SE DIRIGE VERS
UNE EXPLOITATION
OPTIMALE DES SITES 
DU PATRIMOINE

L'Office de gestion et
d'exploitation des biens
culturels (Ogebc) se dirige
vers une «exploitation
commerciale optimale»
des sites archéologiques et
musées de site dans le
cadre de «la nouvelle
politique économique
adoptée par le président
de la République», a
indiqué Abdelkader
Dahdouh, directeur
général de l'office qui
annonce un nouveau
cahier des charges pour
l'investissement des
opérateurs privés dans les
infrastructures d'accueil et
de services.
Dans un entretien à l'APS,
Abdelkader Dahdouh a
expliqué que l'Ogebc
œuvre à trouver des
«solutions économiques
de rechange» dans le
cadre de la politique
adoptée par le président
de la République en
adoptant de nouveaux
mécanismes d'exploitation
des sites du patrimoine.
Il a également annoncé
l'élaboration d'un
nouveau cahier des
charges pour la «location
de structures de l'office
dans plusieurs sites
archéologiques comme
celui de Tipasa qui
comporte un projet de
centre d'interprétation et
de nouvelles structures
commerciales». L'Ogebc
devra exploiter en priorité
les espaces existants pour
créer une offre attrayante
et des infrastructures
d'accueil dans des sites
comme Timgad (Batna),
Djemila (Setif), Kalâa des
Béni Hammad (Msila) ou
encore le fort de Santa Cruz
à Oran. Cette nouvelle
vision d'exploitation
comporte également la
création de musées
virtuels et des
reconstitutions des
vestiges en trois
dimensions. Depuis la
fermeture des musées et
sites archéologiques en
mars dernier, dans le cadre
de la lutte contre la
propagation du
coronavirus, l'Ogebc a mis
en place un programme de
visites guidées virtuelles
des sites sous tutelle,
diffusées sur les réseaux
sociaux, et des opérations
d'aménagement et de
nettoyage pour préparer
l'accueil des visiteurs après
la levée des mesures de
prévention dans des sites
comme Djemila, Timgad,
Hippone (Annaba), Tipasa
Ténès et Cherchell, a
rappelé Abdelkader
Dahdouh.

R. C.

Si l’écriture a été inventée,
c’est pour immortaliser ce
que les hommes de culture
ont dit, au fil du temps et
pour pérenniser les dos-
siers et documents impor-
tants.



FLAN À LA TOMATE 
ET AU POIVRON

INGRÉDIENTS
– 320 g de petites tomates bien en chair
(en grappe par exemple)
- 120 g de mini poivron (ou 1/2 poivron)
- 1 cuillerée à café d'huile d'olive
- 1/2 cuillerée à café d'herbes de
Provence, thym, /romarin...)

Flan :
- 3 œufs
- 400 ml de crème fraîche
- Sel, poivre.

PRÉPARATION
Préchauffer le four à 180°. Préparer le flan en
battant vigoureusement les œufs avec la
crème pour obtenir un mélange bien lié.
Rincer les tomates et les poivrons puis les
couper en petits morceaux en retirant les
pépin. Les mélanger au flan. Ajouter la
cuillerée à café d'huile d'olive et un peu
d'herbes de Provence.
Mettre la préparation dans un plat et
enfourner pour 30 mn à 180°.

vie pratique
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Horaires des prières

SANTÉ

Samu :

021.67.16.16/67.00.88

CHU Mustapha : 

021.23.55.55

CHU Ben Aknoun : 

021.91.21.63

CHU Beni Messous : 

021.93.11.90

CHU Baïnem : 

021.81.61.13

CHU Kouba : 

021.58.90.14

Ambulances : 

021.60.66.66

Dépannage Gaz :

021.68.44.00

Dépannage
Electricité :

021.68.55.00

Service des eaux :

021.58.32.32/58.37.37

SÉCURITÉ

Protection civile :

021.61.00.17

Sûreté de wilaya :

021.63.80.62

Gendarmerie :

021.62.11.99/62.12.99

ADRESSES UTILES

Aéroport Houari-
Boumediene

021.54.15.15                                              

Air Algérie

(Réservation)
021.28.11.12

Air France :

021.73.27.20/73.16.10

ENMTV : 

021.42.33.11/12

SNTF :

021.76.83.65/73.83.67

SNTR :

021.54.60.00/54.05.04

Hôtel El-Djazaïr :

021.23.09.33/37

Hôtel El-Aurassi :

021.74.82.52

Hôtel Hilton :

021.21.96.96

Hôtel Sofitel :

021.68.52.10/17

Hôtel Sheraton :

021.37.77.77

Hôtel Mercure :

021.24.59.70/85

n u m é r o s
u t i l e s

R e c e t t e  d u  j o u r

Météo
Dimanche 9 août : 
31°C

,Dans la journée :
Partiellement nuageux
max 29°C ressentie 24°C
Vent modéré de sud

,Dans la nuit :
Ciel dégagé
20°C ressentie  20°C 
Vent modéré d'ouest

Alger : 
Lever du soleil : 05:46
Coucher du soleil : 19:51

Dimanche 19 dhou el qada 1441 :
9  août 2020

Dhor ......................12h50
Asser ......................16h42
Maghreb .................19h51
Icha .......................21h52

Lundi 20 dhou el hidja 1441 :
10 août 2020

Fedjr ......................03h38 

beauté

Une crème visage à base de miel pour une
peau soyeuse
Pour réaliser cette recette, réunissez les in-
grédients suivants : 1 avocat bio mûr, 2 cuille-
rées à soupe de yaourt nature bio, 1 cuillerée
à soupe de miel liquide et 1 cuillerée à soupe
d’huile d’olive.

Mode d’emploi : 
Dans un bol, on écrase l’avocat avec le dos
d’une fourchette puis on incorpore les 2 c.à
s. de yaourt. 
On ajoute le miel et l’huile d’olive et, à l’aide
d’un minifouet, on mélange énergiquement jus-
qu’à l’obtention d’une pâte lisse et homogène.
Si l’avocat n’est pas assez mûr, on réalise le
mélange au blender.
On applique la préparation sur l’ensemble du
visage, sur peau sèche. On laisse poser 15 mi-
nutes.
On rince à l’eau tiède.

Les conseils de dermatologue
Ce masque est très riche, il est préférable de
le réserver aux peaux sèches et très sèches.
Sa teneur en oméga-9 prodiguée par l’avocat
et l’huile d’olive, combinée à l’action hydra-
tante du miel, nourrit la peau, assure réconfort
et réparation cutanée. Autre atout : le yaourt
riche en acide lactique exfolie en douceur pour
une peau lisse, un teint plus éclatant. À appli-
quer sur une peau propre et sèche, une fois
par semaine, le soir en fine couche.

Un masque-gommage hydratant à base de
miel
Pour réaliser cette recette réunissez les ingré-
dients suivants : 2 cuillerées à soupe de yaourt
brassé nature, 2 cuillerées à café de miel li-
quide, 2 cuillerées à soupe de poudre de noix
de coco et 2 gouttes d’huile essentielle de la-
vande. 

Mode d'emploi :
Dans un bol, on verse le miel et le yaourt, on
mélange. On incorpore en mélangeant la
poudre de noix de coco au combo miel et
yaourt. On ajoute l’huille essentielle, on mé-
lange.
On applique la pâte sur le visage. Pour un gom-
mage, on effectue des mouvements circulaires
en insistant sur la zone front, ailes du nez,
menton. On rince à l’eau.
Pour un masque-gommage, on laisse poser 10
mn avant le gommage.

Cinq fruits et légumes à dévorer au mois d’août
,En manque d’idées
pour des menus
équilibrés et riches en
goût ? En août, au cœur
de l'été, choisissez plus
que jamais les produits
stars de saison.

Nous avons la possibilité de
consommer n’importe quel
fruit ou légume quasiment
tout au long de l’année. Mais
choisir des produits de saison
permet de favoriser le marché
local, diversifier nos menus et
profiter d’un maximum de
bénéfices nutritionnels. 
Voici quelques idées pour ce
mois d’août.

Les tomates
Hors saison, les tomates sont
pleines de graines, d’eau, et
n’ont pas beaucoup de goût.
En été, elles regorgent de
saveur. Une pincée de sel et un
filet d’huile d’olive suffisent
pour se régaler. Leur apport
en vitamine C et en
antioxydants permet se
limiter les risques de maladies
cardiovasculaires et de
renforcer le système
immunitaire. Choisissez les
tomates les plus colorées et

parfumées, fermes mais pas
trop dures. Autre atout de la
tomate : elle est peu calorique
(16.4 kcal/100 g).

L’aubergine
Nous pouvons en acheter
toute l’année, mais les
aubergines sont meilleures en
août. Un légume à manger
plus souvent : les aubergines
sont faibles en calories et
riches en fibres. Ne les
cantonnez pas à la ratatouille
ou en caviar : elles se cuisinent
aussi au four ou à la poêle,
tranchées, en cubes ou en
purée… nos talents culinaires
peuvent s’en donner à cœur
joie.
Achetez les aubergines les
plus lisses et brillantes, et si
possible les plus lourdes. Si
vous en prenez de très
grandes, pensez à les saler
avant de les cuire pour réduire
l’amertume.

Le maïs
Vous pouvez le bouillir, le cuire
à la vapeur ou le griller, l’épi de
maïs est l'un des meilleurs
légumes de l’été. Plein de
fibres, de vitamines,
d’antioxydants et de

protéines, il protège le corps
des dommages causés par les
radicaux libres.

Le melon
N’importe quelle variété de
melon est meilleure au mois
d’août que le reste de l’année.
Juteux, doux et délicieux, ces
fruits apportent de la vitamine
C, des caroténoïdes, du
potassium, des fibres et des
oligo-éléments qui aident à
protéger l’organisme. 

Les pêches
On a beau pester à chaque fois
qu’on en mange en oubliant
d’utiliser une serviette, les
pêches sont les stars de l’été
et du mois d’août, aussi bien
en version sucrée que salée.
Vous êtes invités à un
barbecue ? Coupez-les en
deux et passez-les sur le grill
environ 3-4 minutes de chaque
côté, puis servez-les avec de la
glace à la vanille. Non
seulement elles sont
délicieuses, mais elles sont
également riches en fibres, en
vitamine C et sont peu
caloriques.

Trois recettes
beauté à base 

de miel



,Les équipes des catégories jeunes de
l’ASM Oran sont exposées à nouveau
à une saignée dans leurs effectifs au
cours de l’actuel mercato estival, dont
le coup d’envoi a été donné mercredi,
s’est inquiété jeudi le directeur tech-
nique de ces catégories, Mahieddine
Bekhat. «Comme à chaque intersai-
son, nos jeunes font l’objet de convoi-
tises de la part de plusieurs clubs.
Ces derniers leur promettent monts et
merveilles. Cette année, on n’a pas
dérogé à la règle, puisque l’on compte
déjà quelques jeunes talents qui ont
opté pour d’autres clubs de la Ligue 1»,
a regretté ce technicien. Réputée pour
être l’une des meilleures écoles de

football en Algérie, l’ASMO a tout le
temps été un vivier de bons joueurs
qui partent souvent monnayer leurs
talents ailleurs, ce qui a valu au club
de patauger dans le deuxième palier
depuis plusieurs saisons, estiment les
observateurs.
La formation de «M'dina J'dida» s’est
même montrée incapable de saisir
l’opportunité offerte par la Fédération
algérienne de football (FAF) de fixer à
quatre le nombre des clubs qui accè-
dent en Ligue 1 au lieu de trois, pour
retrouver l’élite, rappelle-t-on.
«Tout le monde est au courant des vé-
ritables problèmes auxquels est
confronté notre club et qui l’empê-

chent de retrouver la place qui est la
sienne. Ces problèmes sont essen-
tiellement d’ordre financier et cela jus-
tifie aussi le départ massif de nos
jeunes talents vers d’autres horizons
à l’issue de chaque exercice», a en-
core expliqué le directeur technique
des catégories jeunes de l’ASMO à
l'APS.
Ces problèmes sont d’ailleurs derrière
la baisse de régime des équipes des
jeunes du club ces dernières saisons
comme l’attestent leurs parcours en
Coupe d’Algérie de leurs catégories
respectives, a-t-il poursuivi.
«Jadis, on parvenait à atteindre des
stades avancés en Coupe d’Algérie
des catégories jeunes, mais ce n’est
plus le cas dans les derniers exercices. 

Cette saison par exemple, seuls les
U19 et  U14 ont atteint les quarts de fi-
nale avant de se faire éliminer», a-t-il
déclaré, appelant au passage la di-
rection du club à «accorder plus d’in-
térêt aux catégories jeunes en signant
des contrats professionnels aux
meilleurs». «A chaque fois que l’équipe
première est en difficulté, parce que
ses joueurs boudent les entraînements
pour réclamer leur argent, le staff tech-
nique recourt aux jeunes du club qui
sauvent souvent la face. Ces jeunes
méritent à mon avis plus d’égard», a-
t-il souligné, informant que seuls cinq
d’entre eux possèdent des contrats
professionnels, «ce qui facilite le dé-
part des autres talents vers d’autres
formations».n

La sixième place qu’occupait cette for-
mation à l’issue de la 26e journée et
l'arrêt définitif du  championnat inter-
régions, à l’instar de toutes les com-
pétitions sportives à cause de la pan-
démie de coronavirus, a permis aux
Oranais de se hisser au troisième palier
grâce au nouveau système pyramidal
de compétition.
Auréolé de sa très belle saison réalisée
lors de l’exercice 208-2019, quand le
club a dominé de la tête et des épaules
son groupe Ouest de la Régionale 1
(Ligue d’Oran), le «Nasr» a poursuivi sur
la même lancée au cours des premières
journées de la saison en cours.
Cependant, des problèmes d’ordre fi-
nancier ont freiné cette équipe dans
son élan, reculant dans le classement
en faveur des autres prétendants, à

leur tête le WA Mostaganem qui est
alors parvenu à s’envoler en tête du ta-
bleau, assurant même la montée avant
l’heure, a déploré à l’APS le président
du club, Nacer Yahiaoui.
«Hormis la subvention allouée par
l’APC d’Essenia, qui est de l’ordre de 9,2
millions de dinars, j’étais dans l’obli-
gation de prendre en charge le club
avec mon propre argent», a-t-il souligné.
Il n’en demeure pas moins que la dé-
cision du bureau fédéral de la Fédéra-
tion algérienne de football portant sur
la fin prématurée du championnat, a
permis à la formation de la banlieue
oranaise de réaliser son premier ob-
jectif, celui d’accéder en DNA.
En fait, lorsque l’équipe était sur la
voie de monter en Inter-régions, tout le

monde dans le club était unanime à
voir grand en se fixant l’accession en
Ligue 2 comme objectif à moyen terme,
a indiqué le même responsable.

Retour gagnant de l’entraîneur
Maghfour

C’est dire que le club est sur le bon
chemin pour atteindre son but, même
si son président insiste sur «le manque
de moyens financiers», un paramètre
qui est en passe, selon lui, de cham-
bouler ses plans.
D’ailleurs, cet aléa a failli jouer un mau-
vais tour aux gars d’Essenia lors de
l'ancien exercice, si ce dernier était allé
à son terme, surtout après la baisse
de régime de leurs capés au cours de
la deuxième partie de la saison.

«Après un très bon départ, les joueurs
commençaient à s’impatienter pour
leur argent. Ils ont même recouru à
des grèves à répétition, alors que cer-
tains d’entre eux ont carrément quitté
le club. Même l’entraîneur, Dhilis Me-
khfi, a quitté les rênes techniques, ce
qui nous a mis dans l’embarras», a-t-il
encore dit. Cette situation n’a pas pour
autant découragé le jeune président, en
poste depuis 2016, qui a fait appel à
Youcef Maghfour, l’architecte de la
montée de l’équipe en Inter-régions la
saison passée, avec à la clé un par-
cours de premier ordre.
«Le retour de Maghfour a contribué
grandement à cette deuxième acces-
sion de suite. Je remercie aussi les
joueurs qui ont fait preuve de beau-
coup de patience, en dépit de leur si-
tuation financière difficile», a poursuivi
Nacer Yahiaoui, souhaitant que cette
accession en DNA incite les autorités lo-
cales «à s’impliquer davantage dans la
gestion du club en lui accordant plus
d’intérêt sur le plan financier».
D’ailleurs, le même responsable, dont
le mandat à tête du club vient d’expirer,
subordonne sa candidature pour un
autre mandat à «des garanties de la
part des autorités locales».

R. S.
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AS Saint-Etienne :
Boudebouz poussé
vers la sortie
Le milieu international
algérien de l’AS Saint-
Etienne, Ryad
Boudebouz aurait été
mis sur une nouvelle
liste des joueurs à
libérer, a rapporté,
vendredi le journal
français L'Equipe.
Boudebouz (30 ans),
dont le contrat court
jusqu’en juillet 2022,
serait mis en
concurrence avec Adil
Aouchiche (18 ans),
venu cet été du Paris SG.
Selon la même source,
l'ASSE qui ne participera
pas à l'Europa League la
saison prochaine
contrairement à celle
écoulée, veut faire
passer son budget de
108 à 90 millions
d'euros et pour cela, le
club veut réduire sa
masse salariale de 20%,
en commençant par
ceux qui touchent entre
180 000 euros et 200
000 euros brut
mensuellement.
Il est à rappeler que
Ryad Boudebouz avait
déclaré en avril dernier
qu’il n’avait qu’un
objectif, celui finir la
saison et préparer la
suivante du mieux que
possible. «J’ai vécu des
moments intenses ici.
Je suis 100% vert»,
avait-il dit.
Boudebouz est l'un des
cadres mis dans la liste-
noire par la direction
stéphanoise, à cause de
leurs salaires. Son nom
s’ajoute à Wahib Khazri,
Yann M'Villa et
Stéphane Ruffier.
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Nasr Essenia 
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,Le club de Nasr Essenia
(Oran) a réussi sa
deuxième accession de
rang, puisqu’il évoluera
désormais la saison
prochaine et pour la
première fois de son
histoire en Division
nationale amateur.

n Le club de Nasr Essenia a réussi sa deuxième accession de rang. (Photo > D. R.)

,Le milieu international algérien de
l'OGC Nice (Ligue 1 française de foot-
ball) Hicham Boudaoui, contraint de
quitter mardi le stage qu'effectue son
club en Autriche, souffre d'une lésion
méniscale, et ne sera pas opéré, rap-
porte vendredi le journal Nice Matin.
Les examens passés à Nice par l'an-
cien joueur du Paradou AC (Ligue 1/ Al-
gérie) ont finalement révélé qu’il ne
s'agissait pas des ligaments croisés.
Le champion d'Afrique avec les «Verts»
a quitté prématurément le stage de
l'OGC Nice en Autriche après avoir été
touché au genou lors du match amical
face disputé samedi dernier face aux
Slovaques du FK DAC 1904 (6-0). Cette
blessure nécessiterait juste plusieurs

semaines de repos. Le joueur algérien
de 20 ans sera probablement forfait
pour la réception du RC Lens, le di-
manche 23 août, dans le cadre de la
journée inaugurale de Ligue 1. 
Arrivé à Nice en septembre 2019 pour
un contrat de quatre ans, Boudaoui
(20 ans) a disputé 13 matches toutes
compétitions confondues pour sa pre-
mière saison en France, marquant 2
buts et délivrant 2 passes décisives.
Il figurait dans la liste des 23 joueurs re-
tenus pour la dernière Coupe d'Afrique
des nations CAN-2019, remportée par
l'Algérie en Egypte, prenant part no-
tamment à un match en tant que titu-
laire, lors du premier tour face à la
Tanzanie (3-0).n

OGC Nice 

Pas d’opération pour Boudaoui, victime
d’une lésion méniscale ,La direction de l'USM Alger a en-

tamé des négociations avec son ho-
mologue du Paradou AC, pour le
transfert définitif du milieu défensif
Tahar Benkhelifa, dont le prêt d'une
saison a pris fin, a rapporté jeudi soir
le club pensionnaire de la Ligue 1 de
football sur sa page officielle Face-
book.
L'USMA a souligné également qu'elle
avait remboursé ses dettes auprès
du Paradou AC concernant les prêts
Tahar Benkhelifa et d'Abderaouf Ben-
guit, ce dernier avait rejoint depuis
l'ES Tunis en 2019 pour un contrat de
quatre ans. Avant son arrivée à
l'USMA, Benkhelifa (26 ans), formé
au Paradou AC, avait porté le maillot
de la JS Kabylie lors de la saison 2018-
2019, le club kabyle avait été telle-

ment satisfait de son rendement qu'il
voulait racheter son contrat. Mais
c'est finalement l'USMA qui avait
réussi à remporter l'enchère.
L'USMA a annoncé mercredi soir l'ar-
rivée du nouvel entraîneur français
François Ciccolini, en remplacement
de Mounir Zeghdoud, dont le contrat
est arrivé à terme à l'issue de la fin de
la saison, définitivement suspendue
par le bureau fédéral de la fédéra-
tion algérienne (FAF), en raison de
la pandémie de coronavirus (Covid-
19). Le club algérois a dévoilé le nou-
veau staff technique composé éga-
lement de Benaraïbi Bouziane (en-
traîneur-adjoint), alors que le poste
d’entraîneur des gardiens a été confié
à l’ancien portier international Mo-
hamed Benhamou.n

Ligue 1 

L’USMA en discussions avec le PAC pour
le transfert définitif de Benkhelifa 

ASM Oran

Les catégories jeunes exposées à une énième saignée 

Une accession historique 
en DNA malgré les obstacles 



Dans leurs courses aux titres, ces athlètes
algériens avaient affronté plusieurs obs-
tacles, dont des situations savamment
entretenues, dit-on, par le président de
leur Fédération algérienne de bodybuil-
ding, fitness et de powerlifting. Ils avaient
également affronté celui du terrain spor-
tif, des concurrents chevronnés dont
l'objectif est d'atteindre le haut niveau
qui fait rage dans leur discipline. «Pour-
quoi travailler si dur pour dessiner des
muscles saillants, les enduire d'huile
bronzante et prendre la pose devant des
juges ? Sans parler du manque de retour
sur investissement sur le plan financier
ou au niveau du physique qui, à la longue,
est mis à rude épreuve.
Avec ses entraînements intenses, ses
règles de diététique et de nutrition très
strictes, le bodybuilding impose un en-
gagement total». 
Un expert européen explique que l'in-
tensité de la pratique s'apparente à celle
de l’athlète de haut niveau. «Le but n'est
pas la performance, mais réside dans
des critères esthétiques précis : la défi-
nition du muscle, le galbe, la silhouette,
l'harmonie, qui se rapproche du sport
grâce à la notion de record, de dépasse-
ment de soi». 
Le regard croisé proposé de ce jeudi 6
août 2020 par la chaîne TV privée, «El
Heddaf», dans le cadre de son émission
«Belmekchouf» aura été déterminant, et
permis de déceler des failles qui expli-
quent que la gestion de certaines fédé-
rations n'est pas celle que l'on croyait. 
Après les révélations surprenantes sur
les diverses situations auxquelles fai-

saient face les athlètes, qui n'étaient pas
assurés (ce sont eux qui s'acquittent des
frais de couverture d’assurances), di-
verses questions sont mises en vitrine
«elles dénoncent ceux contribuant à dé-
naturer le sport, à le vider de son sens
en l’infectant de comportements irres-
ponsables». Fatalité ? Non. Évitons d’y
voir une calamité naturelle pour désigner
la véritable origine du malaise persistant,
et qui ne pourra en aucun cas être cir-
conscrit sans un changement radical
dans l'approche de la gestion sportive. 

Les faits rien que ça ?
Ce jeudi 6 août 2020, les téléspectateurs
de cette chaîne sportive ont pu faire leur
propre analyse. Qu'en est-il réellement
et quelles étaient les réponses du prési-
dent aux accusations portées contre sa
gestion.
D'entrée, il accusera les athlètes qui se
sont donnés à de fausses informations.
Athlètes qu’il accuse également de
n’avoir jamais décroché un seul titre de

champion du monde ou d'Afrique et les
invite à fournir une seule attestation qui
fournirait la preuve qu'ils sont des cham-
pions du monde. Ce que ces derniers
avaient vite fait de démontrer en expo-
sant sur le plateau télé (toutes médailles
confondues et fiches techniques). Il dé-
ment par ailleurs avoir favorisé une de
ses relations pour l'obtention d'un visa
contre la somme faramineuse de 600 000
DA. 
Par ailleurs, les athlètes démentent éga-
lement avoir séjourné dans un hôtel lors
de la compétition internationale «c'est
notre sponsor qui avait pris en charge
notre hébergement dans des villas louées
à cet effet». Ceci les amène à s'interroger
sur ce que pouvait représenter les fac-
tures d'hébergements qu'il exhibe. 
Enfin, Abdellah Attouche, ancien membre
fédéral de la fédération, apporte sa pierre
dans ce dossier qui semble peser. Il dira,
à cet effet, «le président affirme que le
budget annuel de fonctionnement alloué
par le MJS est de 1 milliard de centimes,

alors que le bilan financier dûment signé
par le commissaire aux comptes et par
le financier attestent que la subvention
accordée par le ministère de la Jeunesse
et des Sports est de 2,5 milliards. Un
éclairage utile à un document d'analyse
marqué par des déclarations du prési-
dent de la Fédération qui n'aurait pas
convaincu par ses réponses les experts,
supporters et observateurs. 
L'enquête ouverte par le MJS au lende-
main de la diffusion de la première ver-
sion diffusée le 30 juillet écoulée, rassure
plus d'un puisqu'elle devrait permettre,
sans nul doute, de déceler éventuelle-
ment les principales failles qui caracté-
riseraient le fonctionnement de cette fé-
dération. De l'avis des professionnels, le
dossier mériterait d'être confié à la justice
pour un complément d’enquête. 

H. Hichem

A voir
nCanal +  : Nîmes - Marseille à 19h
n RMC Sport 3  : FC Barcelone - Naples à 20h  

n Le président de la FABFP (à droite) a été convoqué par le MJS. (Photo > D. R.)
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Un dossier bien musclé

Le nouveau directeur sportif de l'USM Alger Anthar Yahia,
ralliera Alger dimanche prochain «à bord d'un avion de
rapatriement des Algériens bloqués à l'étranger», a an-
noncé vendredi le club pensionnaire de la Ligue 1 algé-
rienne de football sur sa page officielle Facebook. Antar
Yahia (38 ans), ancien capitaine de l'équipe nationale
aux 53 sélections, est installé en France, où il est né et a
grandi. Il a été engagé comme nouveau directeur sportif
de l'USMA au mois de mai dernier, mais la pandémie de
nouveau coronavirus (Covid-19) a fait qu'il ne pouvait

pas rallier la capitale. Lundi dernier, le club algérois a
tenu à démentir, via un communiqué, les rumeurs qui
laissaient entendre que le rapatriement de l'ancien dé-
fenseur central des «Verts» allait se faire à bord d'un ba-
teau ou d'un avion privé appartenant à l'actuel proprié-
taire de l'USMA, le Groupe Serport, ce dernier a formel-
lement démenti cette information. «Tout ce qui a été dit
à ce propos n'était que pure spéculation», a assuré le
club. Le nouvel entraîneur français de l'USMA François
Ciccolini, a déclaré que la présence d'Antar Yahia, a fini

par le convaincre de s'engager avec les Usmistes. «Je
suis très content et fier de rejoindre l'USMA, qui a un
grand palmarès avec des joueurs de talent. C'est aussi
le fait qu'Antar Yahia soit là, qui a fait pencher la balance»,
a indiqué le technicien corse dans une déclaration vidéo
diffusée mercredi soir sur la page officielle Facebook de
l'USMA. Ciccolini sera secondé dans sa mission par Be-
naraïbi Bouziane (entraîneur-adjoint), alors que le poste
d’entraîneur des gardiens a été confié à l'ancien portier
international Mohamed Benhamou.

USMA  : Anthar Yahia attendu dimanche à Alger La Der

Litige athlètes-FABFP 

,Ils étaient convaincus
qu’avec l’ouverture sur
le monde extérieur,
leurs horizons n'auront
plus de limites, ce qui
leur servira d’atout dans
leur future carrière
d’athlètes. Ils avaient
ensemble donné ce que
leurs muscles pouvaient
donner pour être
champions. 
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